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Mais l'hon. procureur-génér al me dit:
iomment þouvez-vous espérer faire passer
ces résolutions ? Comminient ? D'après vo-
tre propre raisonnemnent, d'après vos pro-
pres avancés. Vos calculs soit vrais ou ils
sont faux.. S'ils sont vrais, si le Haut-Ca-
nada devait si-promptenenit nous sur passer
ca population, en bonne politique, les
membres du Hauit-Canada devraient pré-
férer nous donner quelques membres de
plus grand et permanent ; ils devraient
donc voter pour mes résolutions. Mais di-
tes-vous, il n'y en aura pas un seul qui se
lèvera avec vous. Que dois-je en conclure,
sinon qu'ils nont pas foi en vos calculs ?

Voici bien cependant une autre idée,
voici bien une autr'e découverte, et c'est
'hon. membre pour le comté de Richelieu

qui a fait cette découverte. Si jamais les
représentants du Haut-Canada s'apperçoi.
vent qu'ils ont une population plus cousi-
dérable, et si l'idée leur en vient île demani-
,er justice par la suite, la responsabilité
en retombera sur ceux qui leur vii auront
les premiers donne l'idée.

Pauvres représentants dii aut-Canada
Pauvres aveutles en politques ! Ils autraient
douló leur populatioi. sam jais ta'
apercevoir ; et sans notre discussion, ja-
mais ils n'auraient songé à demander une
representation proportionnelle dans la re-
présentation I L'hon. niembre pour le
quatrième Riding d'York est-il flatté du
«ompliment ? Quelle admirable idée ! Et
que de bonhomiunie dans la manière dont
elle est expirée !

J. reviens à l'hon. procureutr-générnl.
Il me demande pourquoi je n'ai point fait
de* cbiffres pour opposier à ses chiffres, des
alcuile pour opposer a ses calculs. Pour une

raison bien simple, parceque mes supposi-
tions n'auraient rien prouvé de plus que les
siennes, parceque des suppositions expri-
Diées par des chiffres ne sont toujours que
des suppositions, comme si elles étaient
exprimées avec des lettres au lieu l'être par
des chiffres, enfin parceque je crois que
l'on doit aborder de semblables quiestionis
avec des faits e; non pas avec des ihypothè-
ISeR,

je voterai pour le biN(éoutez écontez.)
Je n'entendi pas blâmer lhon. membre

polur le comté de St.-Mauirice, qui croirait
sanctionner l'égalité de le représentation
comme principe, et l'acte d'Union en.,vo-
tant pour ce bill. Pour moi je crois mes
opinions suffisamment protegées ipar mes
résolutions.

DL quoi s'est-on plaint ? On s'est plaint
non seulement de linégalité d la repr eti
tation iei égard à la population relative de
chaque partie de la province ; niais on s'est
encore plaint de Plinsuffisanc' de la repré-
sentation, de l'inégalité de sa répartition
entre les différents colléges électoraux ; de
l'influenice indue accordée à.de petites vil-
les et de petits bourgs. Le bill préparé re-
médie en partie à ces griefs. Il y aura donc
progrès et le ne vois pascomme'nt on sanc-
tionne l'égalité numérique de la représen-
tation entre les deux provinces en faisant
disparaître ces obstacles à l'indépendance
le la Chambre plutôt qu'en les laissant sub-
sister.

Que dit l'hon. membre pour le comté
le St.-Maurice, chaque jour dans cette
Chambre ? Que la Chambre n'est pas as-
sez indépendante. Ne doit-il pas désirer la
rendre plus indépendante ? N'aura-t-il pas
plus dte chance d'obtenir la réforme élec-
torale basée sur la population, d'une nou-
velle Chambre plus indépendante? S'il
veut agiter le rappel de l'Union, comme il
l'a déclaré ce soir, 1 ura'It-il point plus de
chance avec une Chambre plus indépen-
dante ?

Je crois que dans l'intérêt nime de la
propagation de ses idées et de sa politique
P'honîorable mornbre pour le onté de St.-
Maurice devrait voter pour le bill. Dans sa
position 'hon. membre devrait désirer un
appel au peuple. Eh ! bien, je dis hardi-
ment que cette mesure comporte avec elle
un appel au peuple, et que si cette loi pas-
se, une dissolution du parlement est inévi-
table ! Je m'occupe peu de la clause qui
<lit que cette loi ne viendra en force qu'à
l'expiration du présent parlement : je vois
bien que cette loi passée, le parlement ne-
tuel ne saurait vivre longtemps. Je ne crois
pas que le ministère veuille gouverner le
pays deux ans avec une législature qu'une
loi aura déclaré insuffisante, avec une re-
p)résenitation qui se sera jugée ele-nnme,
à la face d'un statut qui dira que la Char-
bre telle qu'elle est conistituée ne représente
pas le pays. L'hon. membre pour le comté
de St.-Maurice ne trouvera-t il pas là une
excellente occasion d'agiter le rappel de
l'Union ?

Je dois dire que je diffère d'avec l'hon.
Il n'y a personnes qui n'ait été surpris mefilre sur l'oportunité de l'agitation

de voir tout à coup diminuer le chiffre le immédiate du rappel de lUnion. Et cela,
la population du Bas. Canada, contraire- comre je l'ai déjà dit, parceque je diffère
rnenit à l'opinion généralement entretenue, d'avec lui sur un autre point important. Jo
et qui n'ait été également étonné dte voir crois que le gouvernement responsable peut
augmenter soudainement le chiffre de la rendre toiérable le régime de l'Union, j'ai
population lu Haut-Canada. J'ai donnè ntrécomme ce système e gouver-
quelques f-its, et l'hon. menibre pour le rument avait subi uiverse phases, toujours
conmté de St. Manrice en a cité quelques s'améliorant ; et j'ai rappelé et je dois i-
aut.res pour prouver qu'il y avait de grandes gnaler de nouveau ce lui ue parait à l'heu-
erreurs d a1s le tableau qu'on nous a sou- ne qu'il est une grande imperfection dans
mi. Si l on mie demande ce que je pense, son functionneaent. Je fais allusioti à la
je dîrai fmrchement que je crois ce qupe pratique qu'ont les membres de l'adminis-
tout le rde croya: l'année dernière, quetrtion deles les autres dans
la populafion du Bas-Canada cet plus noua- de-deiluations permanentes et irresponso-
breuse de 2 15,000 à 150,000 que celle dublex, et principalement de Fe réserver des
Haut Canada. Mais que puis-je exprimer ;upaces dejuge je croîs cela incompatible
là-dessujs qiue ds doutes ? Et c'est preriè- avec tuue idàe le reponsabilité. Maisjes-
remnent pour e tte raison qu je demiani<de jure que Cet abus ne se renouvellera plus.
un recenseientt. Porquoi n'-t-on pas Je cros donc que bien que l'on doive dans
Voulu le faire 'nnuée dernière 7 Pouurquoi des occasions iipontantes pr<teFter contre
veuit-on eucori eu laisser le soin aux tuu- j'Union, il faut, avant d'en agiter le rappel,
ntcpalités qu ne foicoinent pas f Piour- avoir Une expérience plus complète du
qumoi ne veut oin pas faire un recensement ? gouvernement constitutionnel, et) le voyant

L'hon. procureur-géTéral m'a interpel- plus loniemps mis en ouvre pn un minis-
lami sujet du mîiamifeste du comité de la tère tiré'les raugm du parti libéral. Je n'airéformue et dprogès. Il nie reproche <le point suirt-e duijet ni sur nelui. de la poiti-

et le charger d bla ponsabilité entière de j'ai cru lui devoir ces explications. p!aces, qu'ils font fonctionner aujoThni
leutrs proënjit'i joK <eux choses lmuse,eure~ propres ainte demux choses f ne lSéanre de mercedi le 21 mars. dans le but dans lequel il a éte institue. Je
nu cet;hommes étaient de mauvris foi lors- ne puis pas ne pas voir la contraidiction
qu'ils le suivaient et alors la peur ou 1 inté- Pl Papineau -Je ne vois pas la por- manifeste qui règne entre la vie loute a-
rét les guidoient ; où ls étaient de bonne tée de la sortie de 'hon. membre qui vient t4ère de Phon. procureur général, et c<s
foi, ils n'ont guère à reprocher une erreur le s'asseoir (M. Lafoitaine.) Il dit que actes d'aujourd'hui. Je ne ds pas qu'il na
de j ugement dans laquelle ils cnt participée. la clause, qui se trouve d ans le bill actuel,t' ,, et dont on se plaint, était dans le bill pas rai ion d'avoir changé d'opinion ; je diiNi l'un ni l'autre de ces aveex i'est propre bil de seulement qu'il a changé d'opinion. Maisélever bien haut, la reputation d'in 1829, et qu'ainsi personne ne doit y trou- non, jele dis, il naélnvnon, jhautlanrpatpt L r91ison d*i -oî
homme politique. ver a redre. Qum a dit qul avait msere changé d'opinion ; je dis qu'il a été autre-

Je ne c~ois pas won plus que l'attitudle rtr. clause du bil de 18Q9, dans le bill fois plus clairvoyant sur les intérêts de ,on
prise par Uhon. membre poir le comté d ( u À nous presente aujoudhm' i pays, permis à lui de croire le ctrahre.
S:. Maurice soit sans avantage pou jD. pays; . Lafontaine.-L'hon. meubre lui- Son indépendacce est à lui, conwre la
si l'n #eut se maintenç de part et autre même l'a dit. mienne est à moi ; les suffrages seront
dans de jten bornIe Elle servirae con- P. Papinçau.--L'hon. membren'a comptés, et il pourra avoir le plaisir de
trepoidsàomnipotence de adminietra tion . an .- h.m be nous voir dans la glorieuse minorité de
actuelle. C'est une chb bleu dangereuse r mbn dit de eembla > L'arument e trois. Je ne rougis pas de de cette situa-
qu'un trop grand p nir, mne aux mamis von pasb i que ,utisqu' ne tion, je la crois honorable. Le temps eet
des hommes les plus, sages e ,olesupluslpursait pas inadspensable epsuivt acet ànous et au pays ; et je sais que s notre
Il n'est pas rare de voir un gouvcrneinent ateil ane asin;queale moen a id- scntimen t est fonde, 31 1est vrai, il finiranouveauctwssson; lieles moyens tn-nouveau se perdre en 'réagissant contre on teuffilants, quet not e aionu de connaître le par tromphr.
principe et sontor-igite, tout ussi bienqu'e chil-re % Critable de a population étaient Quoique je désirerai une représentaton
abondant trop dans rua propre sens.-s nombreuse, parce que tout ce qui éond le

Si l'on ne veut pas ovoir à craindre l une raison sllisanie de remettre ce bil àpopulre a été le but des effortu .ýèýf0tveantre tsessicon. J'ai aussi dit que letation dont l'lon. m re pur ee de runre ute sessin ai husiit qur le dtoute ma vie, je dis ue uand je Vo,
S pa rmine -lde ce hill était humiliant pour le je 9isqu qan

nt.-'t auricec leme d ln:stiad j, ce aCanada et que c'était pour cela, q dans cette Chambre, comp-osée comme elle
n est pas avec le regime de 1-rinponPesit, qu'on répugne à ces principes, qu'on
et du taisez-vous que l'on enpuécher t ett4 je croyais devoir m'y opposer ; que t'il veut le pouvoir plus fort que jamais ; je

a t eiin t eis à une autre session, j'aurais plus m'arrete devant ce bilI, jattends du bonagitation ; ce n's1) aetesiij1e t 'le noveons de !airc voir la justice de mon'nart.dvtcebljteds(ibo
le- pereonnalités que lance lune pre e w-r- dmy de tarn voir tite sens de mes compatriotes, que justice sera
vile, malhonn.éto et mialadroife ; nmais c'est opposition a ce bill, en faisant voir toute faite de Prreur du monient. Comme
en se Imttantserieementàru pourla tausseté des calculs sur lesquels il est nous aons trois ans de parlement devant
rtirerlepa ; que je ne doutais pas, que le re- , a temps d'avoir pleine justice,
se@ où il se rous re. censeent s i etait accorde, nous donne- si les hon. nenibres la v:ulernt, par un re-

Il voudrait peumre mieux aîver réel- ratt ui agmeton de poplation d censement avait d'insister sur ce bil ce
lemnt e pys 4t~re ' Uiuo, ~ i 1I it) mmile àaites au lieu de 75 nillua depuislemrent le pays tgré PII 7eon. :cela est, '150mt.1 nsa hude7 ile dpa 'i's nous refusent, en consacrant fen prrin-

possible, quq do e borner à dire Ii l Uion le dernier recensement, et que dès lors ucipe, noual de la représantn.
nous esau'ésce nue personne ne croira l'iujustice était plus pagrante. Jai dit Je n'aseson de r 'préteatachern
jpmais. 1l vauîra'tn.ieux com ene'r a qu'l n'y avait pas de pralte que l hons. J on'ai asheso dbile n'yattacherou
rendre justice au lIas-Canada ;et a se membres perdissent le pouvoir. Je ne cai u déléms din.ie, n'y dîs
mQntter vraiment ce que l'on n eifort la voyais rien chez eux, qui eût l'air devou- raisinnements basés sur le
prétention d'être :des Aommes plat loir unie dissolution du parlement. us ré- e des énnts égaux à de oa s

Au commencement dje cette )I iès tent sans cesse que je veux les déplacer, rdiées re se population. Mais Je lnt'ai
posé diverses questions au mir4ust . me, arim j'ai toujours dit, que leur situation, pas besoin d'entrer dans les détail, de ce bil.
toutes avaient pour but de réparer l nel qu'elle leur fut agréable, ou non, ils 'ne Si C,était une dernière session du paîe-
que l'Union nons a fait de rendre ju'tu peuveuit pas abandonner le pouvoir tant que ment, j'hésiterais peut-être sur cette que -
au Bas-Canada. Je suis fàche tqu' i Chambre voudra les y tenir. Ils sont me t j s raij preu re s ce

d C Idtispn d(e savoir, si ju pre-terais obléi$Fance àsoit contenté de repondre par un nonh -in rentrés dans !a Chambre, quand le pays l'injustice commise parl'Aigleterre,\ s je
sec à toutes cs (uestiuns. .Je me iatte c- voulait la représenîtation basée sur la po- lui aiderais à exercer cett e injustice i Non
pendant que l'on 'voudra bion reconsidérer pulati n. C'est sous ces auspices qu ls '
ces. sujets. Il en est un dont lun des ont éte élus, et c est sous un autre dru- jamais je ne lui aiderai. et un bill comrre

membres les plis influents e aiinitra- au, qi introduisent ici leur bl d re- ui-ci, je le roi, mme dn une der

lio, po r lintrod uisentics aerrconn- présentation nière session du parlem ent, je le rep ouv -tion pour le H aut Canada a reconnu la juo rais. J'ai plus de raison auj<ourd hui, dece. Il a dit que d'avoir chargé sur les fonds Les hon. membres ne sont pas prêts à le faire, parce que d'ici à ce tempsun re-
consolidés de lI province, les frais de î'ad- se demettre des avantages de leur p)*oition, censemuent ne leut pas nous être refupé.
ministration de la justice dans le Haut-Ca- et quelques soient les erreurs que le puIs On se voue'rait au mépris public, en refu-
nada,était un acte d'injustice envers le Bas- repro.he2r au minstère, je ne crois pas sant une demande si juste. J'ai pour moi
Canada. Cependant il dit que nous ne pou- qu il puisse perdre le pouvoir durant le pré- 1 jirîon publique, qui e effet denandera,
vons espérer voir disparaître cette injustice sent pal!enent. su nous avons ici pour preter foret à ar
parce que le peuple du iaut-Canada n'y L'hon. procureur général nous dit que d'Union, ou si, ai) contraire, nous n'y
consentira jamais. Dieu préserve le peuple je n'ai pas combattu le bill de 1829. Puis avons pas été envoyés pour opposer i'
du Bas-Canada d'avoir des représentants à ce propos il rentre, dans let répétitions fonctionnement de 'Union, qui, toue les
qui fassent de lui un aussi triste portrait ! les plus inconsidérées, L'hon. membre jours, devient de plus en plus impraticable.

J'ai demandé desaméliorations matériel- pour le comté de St. Maurice n'a jamais L'horn. procureur général dit: -raas
les, importantes et l'on m'a accusé d'un objecté au bill de 1829. Mais l'hon. mem- avec des principes de justire aus.i abFome,
était esprit de localité. Il est clair eepeii- hre, dont la voix ne comptait que pour une il ne fallait pas se faire élire. D'autres
dant qu'améliorer la navigation du ileuve tie tesait pas la majorité, Il a été appuyé personnes sont bien plus logiques ; déridem-
St.-Lauirent au-dessous de Quéheç., aider à diins tout ce qu5ii a fait par une majorité, ment opposéesau bil d'Union, elles (J-
à la construction du chemin de fer de Qué- dont Iihon. membre fesait partie. Je ne saient qu'il ie fallait pas al"er aux él.e-
bec à Halifax, améliorer le port de Qué. connais pas uic setule ieiure, que j'aie tions. Et c'est le procureur grnèra, r;
bec, faire un chemin de Québec au lac proposée et dans laquelle je naie été ap- viseur-né et obligé de la couronne, le pr-
St. Jean ; tout cela me paraît être aussi puyé par 'hon. procureur général ; je ne ni gtude h
utile, aussi important pour le pays tout e-- conais pas une assembee publiqe oùquiavient nous dire qu'i y a dtu <le to
tier, que les canaux du Haut-Canada et P'hon. membre ne soit venu a mna suite, et <nmn dan ce raisonnemnt. Est-re qu
beaucoup p'us que les tiavaux faits en pure dont il n'ait hautement appuyé les procé- rie sait pas qu'il suffit à P eéücutif d' h r
perte dans le lac St. Pierre. Que lon des. L'hon membre ne peut pas vouloir trois ou quatre voix dans un comté et ri*
doive entreprendre toutes ces choses à la s'avilir, s'abaihwer au point de dire quil les envoyer voter, pour fire lk,t.tio.
fois dans l'état n6tuel de nos finances, c'est rampait alors, qu'il était sous la fasemat Mes électeurs m'ont envoyé ici pour il
ce que je n'ai jatiais prétendu. Mais d'un homme, qui n'avait aucune autouite mander le rappel de Pni, quand ie
avouer qu'on ne voit pas le jour où l'on sur lui ; il ty avait rien alors que la sm- mandais le repos. Il iict pas un mei-litiatideipnulesrulios.nous. 

utrpa n tpuisse en entreprendre aucune, c'est lais- hmtude de pees entre nous. nent de mna vie publique, où je n'ae u-
ser un bien terrib)le argument contre la po. L'hon. membre mue reproche de n'avoir siré jouir au plustôt des douceurs il' ne vie
sitio'n que l'Union nous a faite. jamtais rien proaose, mais le fait seul que privée, honnete, plutôt que de souffrir lu s

Po<ur' mToi, je le répête, je ne me joindrai j'ai été pendanît v:nîgt tin an.soratur' de la touirments de la politique et la huaine dnu
à l'agitation du rappel de l'Union, que Chiambre, ce qmi mr'Lapêc.hait de pouvoir pouvoir, qui s'élève contre tout hommen.
lorsque j'aurai été bien convainicu que ai préseniter aucun biil, et de pouvoir prent- inéedntdn n colonije. Ce n'eut
avec uninistèe tory, ni avec un minis- dre aut une part à la î.égislatur3, ce seul pas par désiroque je suis ici. Je mr oninai.
tère réformuiste, le gouverniement respnsa- fit ne <lti puas qu'il faut n 'av<ir 1ue de le dr'oit <lu peuple d'imposer la chi <ge ne
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dée nu nonr,; et quand j'a' été orateur, je'
n'ai jamais eq d'autre influence, que colle
l l'sargnueritation. Ce que ai p faire

ic mal, c'est avec une majorté, queje 1 ai

fait, et ce.n'est lias 'à ceux qui ont pri'.
part a mues actes 1 qui ont frat jarlie de
cette nnjrnité, de vuroiukr ujouird iu
ficer ; r' nt. par à'er de diree qui'alors
il$ (rirlrt le-r'rptles, 'et qui uaujourd'hur

l' ati igles, iinntgiunuli ertvrslna cielr
vS, irs gr l t e 'petits dans

un n e <ut' i'mrîuids pas ce qui les
-fit utsi 'rands nuîj ouird'huiL..*

d continuer.)

ASSEMBLÉE LEGISLATIVE.

M. inrrestde,tOuinie.
mirdi 10 avril.

Uli.e ptitm est presenitre.
M. Chauveau propose itquele Bill pour

permettre aux Damedo l'l[opital Gen iral
le QuLbe'ic, dh'acu.quérir îles propriétés ad-

d àitinne mlIes à un ntant etrmi, tel
i'aunendô, soit u une troisième fuis.
Pour la iroposition-:-30. Cntre:-M.

Le bll -est alors lu et passé tel qu'amen-i
dé.

M. LafmuutLiiune met dievauit la Chambre
corverndu uce denund entre le"

ourinmenemuritl iéninralet colonial depu:is
184-0C, a.Pégard du Collège McGill, avec

nemrble un éui du tnombre des profes-
seurs, des élèves et des biens de ce coilége.

M. Price délpose le rapport îles explo-
rationa demandées au sujet de l'Ottawa et
de seu tributaires.

M. Chauveau présente le rapport du
comaité sur la pétition le Luis Legendre

-et autres pour autoriser les comirnrssaires
d'Ecoles île la municipalité de Lotbinière
à poursuivre le recuvinrnt d'un certain
legs pour 'éeducatioti des enfans de la dite
municipalité. et introduit Uti bill à cet

e 2et. e lecire le16.
M. Churistie présente rapport dui comité

eur la pètion de in es Cormier et autres
is ales de la IMagileleine.
Sur motion de M. Guigy, il est ordonné

île coinimuniquer pari muessage au Conseil
Làgislatif. les u ents et les ténoignu-
eg- sur, ImiulIs est bnis le bili pour ansu-

rei la proppriété des immules à certninres
perounnes 'nutrjs'es en vertui dui statut
du s-Caada 1 Gui. 4. c. 53.

La chanbre se formni( le nouveau en
comioim sur it-i ré-olutions pour le rappel
d rîîts île douanea ntuels. Le cute

m:r s-soir 'iégè, se lève, rait rapmport de

lrnunrés et lbtient lut permrnissiocn de sièger
du nouveau demain.

La Charibreia s'ajourne après avoir remiua
à denmian es autres ordres du jour.

Jeuili j12 aznil.

Le DilIde l'Indennité des membres est

M. Smlith préscnte le rapport u comiteé
'narur les Rotioni de M. liiinevs au sujet

Cs Gheuins de i':r.
M. Pa pineau propose à la .ee résohuion,

-de rayer le nomt srngzge mpouer y ubstuer
lui de cotplîitcr-'u
Poiur l'amendement :-Messieur.i Lyon,
Nal.llcIh et Papineau.

Contre:-îlesieurs Anasrong, Badgleiy
Bal'dwîîil, Beatubien, Ball, Bîrake Bonultun'

de Nufl, Boulton de Toronto, Boutilher,
Ijurrit, Canieron de Kent. Cartier, Cau-
cihon, Cayley, Chabot, Chauveau. Crys-
Ion, Davignon, DcWitt, Dickaon, Drumni-
rtîmnd, Dunas, E unn, Ferusro, lhit.
"irtier, Fournier, Fourquin, Gugy, Guil-
lt, Hineks, Hlmltues, Jobin, Johnsn,
LaFuintaine, Launriru, Lemnieux,Mtidonald
de Glengnary, Sir Allan N. MNulacNab, Alar-
qui s c NCionel, ie'riru, lu üht, Mon-
gnaiuis, Nelauu , Nitmnn, Pudentte, Price,

ieIarduls, S:yr'geau, Seott de lyto',
Suott des Deux Montagnes, Shlrwid le
fl7i)Ckvile, Sitith de Dr-hanu, Smith -le
'Weintti.rT Taché, Thompson, Viger,

Watti, W'eteanhal, et Wilson.-62.
L'aneleuent nt né tivé et la résolu-

ion cst audotiée, M . [Lyon, Mallocih,
l pineau et Sm utdu îe Hyw îoivriT ota nt

ronitre. M. Il'alcks introduit nui Biill basó
sur cette rénsoltioun. 2e lecture le 17.

Le Bill p al I;on îlede Pempri«or nr-
iieint pour dette cs. lu une 2e fois, et'renu-
ové au nconité.

La chambre se forme en comité sur Ic
rapport( le la Bibliothèq u e ; lequel rair-
Int est adopté.

Le Bill pour autoriser les Dlines Reli-
gicurses Urieines de Québee à cnquérir desî
b'enadditionnels, et linnurne 2' i , et et1
anu ln ec conié. Ordmé qu tiloit
rwosoé.

Les autres ordre, du jour sont remunis ett
I:1 chambre sa journe.

EU REAU DU PJIET AUX INCENDIES.
(hambre l'./1semblée, 1. , o. 18-1.

S VIS met par le présent donné qui'nie i anne
tn'iitürêl à raison des quaire par t isur tu

dtébetiturt-nmhi Govrnre t m-iv-éus n cewtitt-ulrtus
te ter ieimb)re 1847,élierra le ter Dceuluutir

tlus intérusséssnt requidotrdig'rlposermoniant
de 'ilintéît qui seralois d, au -n'lit du Recî-
veur Gnéruirt, FoitdasIs laBanque dle Montr,
suit daim lui anque e ririm e n tVille, br

1lusi te Cuait-er ou cnompte'ur uci, ta 1 Jianmute î1.1r
livrera iun certificat enule;,r'n le enceriiicais
detvrêa utre prnaui 5s>unénet ics partieu's--nietnrnt'nntnr joulun'set que leurr reçius run"e

unf a eu Cmé tranrousa ce ttu,e. pmc t Recveui

iELIX Linj.-EYs3.

Nous reprodisons a ijourd'hui ourir l'a
vantage de n0os lewcs. de la ampagne,

lPextraordinaire quenu.us avons publié sà-

DE DEUX JOURS PLUS TARD.

Arrivée du Steamer HERIMANN.

Nrtw-YoRc, 13 Avril.
Le Steaumer Iferman arrivé aujourd'hui

de Suuthampion, apporte les nouvelles qi
suivent :

ANC LETElRRis.- les fnde nnglais
Ont subi une légére hausse les n:arch6s

se sont ambliors. Le li;.ors de Lord
AberdIrei dans la r aibre des Lords, sur
les ali ires dle ELrlioi'pe a produit un lrn
ellet sur la Bourse dle Paris. Largent est
abondant.,

FRANCE.-On s'attendait à Paris, à
te déironstr tjîîi soaliste et CCorîIrimr-

niote pour le 26 mars. Le gouvernement
avait pris toltes les mesures nécessaires
pour la naiiiiitic de F'ordre.

Les rapparts dle la Banque de Prane
ie sont pasonusi favorables que les pré-

cùdent,.

IT ALIE.-Le gouvernement français à
reçules dlépches Ilógrapliqies anînonî-
çant que l'ai ée Sarde à pais le 'lésin cri
trois diisirons, le 20 mars. En ronséiiuei-
ce, une expéditionI l'rianaise de 12,000
hommes etait prete à sebarquier rié-
diatrient. Les autrichiens sont entrés sur
le territoirepontifical.

ALLEMACNE.-Le parlement le
Franclort a olijecté à la proposition ie
normer le roi de Prusse empereur d'Alle-
tra gne.

Il parait .ire les ellorts de la Frnrîce et de
l'Angleterre pour retnouveller Parmistice en-
Ire la Sardaigne et l'AitrieIe, tnut échoués.
Les hostilités devaient recommencer avec
vigueurrde part et d'aitre.

CANADA.-./ &lblc Lé gi.ltive.-
Juo. 12 avril.-Le Bill de 1ideniité
les membres est passé.

Sur tniion de M. B:il d wn, à 'oimmin-
ver de lundi prnchain, ju làu' l ti dei la
prsente sessinii, la chmbre raemblera
a 10 heures di marin, les iercredis excep-

M. Ilinek deramiila le conrours de la
Chambre sur les résoliiiniis aIidoptées en
comité arlidjet . es m eiri us asezIl-rM. apnîptrrl riarlttoiî î!îdîaiîr.,se~z
long, sopposa à ces ré<oliions. Ln linr
débat s'esuivit. M. l'inie:a lt moritiIoîic

en ariendemrernt, secondé par M. rigy q ue
le int lenir-ge soit rav' Ide la )c i L ui-
tion, et le :uot omplé iséré à z1plaae.
Cci amendementlot relu c, et la rlation

princtiple adoptée pr 1 nr :N e m4. NM-H ineks introduisit alr. un aill frndé :.;r
le dires resoîlutions.

La' 4vî il.
Le' resolwuons dI f.hle. Al. MrKay

relatives ai compîstion île cette G(hiao-
bre par -re' de e nouve les niiiniationîs2

v'lu i y n (Ille î, oi été adoptées.
(7rm/Jîi ou .Mori:-îr CA/ronicle.)

i i.

Le trônela me onne, ta
rcligiIn et la bo';e foi ne l'enitonmentiI a."I

QUin'I-T. 1r AVRIL, lS1I9.

Le Journal 1'AVENIR .

L. h rnir ul 4 du courant, contient en-
tri- auir- cho'es ce qui suit, en réplique

a ros bserv.ns sur l'ariticle le ce jour-
naI arr i iut du 1J> ir' temnoreil du ope :
·, niîini inous écîriviîniî' (ire la foi et 1nu-

torité i'étaint Iiplu de mtinis dans intre
sièîcle u l IrMoins ie devraient phitnrl e,
nrou arFinis que rous serious coipris deî

n s leît urs. N urs n'avoi s lias i t t -up.i i
le voircette phasraae trnveîsli lpir nos mîl-
vsa rieres. ngric'rris que iiius étio is cotre

leur-s paieiux mvo-uounges, rontre lers, iharÎi-
iilles rii s, contre lenur atfois-
setés. Tout le monde sait que leur lian.-
inière porte crite ldvise : I L.t is .rtn s'rin'r a
r.î;s "o-:s. " Noirs parion i'de la foi et

Ie lariitorité dans l'orîlre politi9ie et n.en
dans ordrereIliie .

Voi entendiez parler îde l'ordre poiri-
que ? ais avez-vous ieiso aux conîtiFc'-
qurences dui principe par unirt pséa nîssi

légèrerient ? La for eit Iorioité rI sont
plus de mise Ans le' .îiëe/r ' rn s -irin.

D In , aIItoritè quelle (qu'elle >(lit.th o :-
tique, niornarciique, despotiqure, déinocra-
tique, n'est pluis de Irisei donc trous rie

devons plus reco iiialtie, ni écoutCr aucune
autorité atucun pouvoir quelconquie aur la
terre ; donrvous déiruisez le prnrcipefon-
doieital de to'ia* 'société ;.donc 'è'ous ré-.

diìiie-îz leIs hormimes arriniveiu. des brutes)
eh'z lesquelles auloil' é 'est u de

inise, noirs l'av'tonns, ml c i'et l'autoritt,
le droit du plus T'or. Si c'est là le dlévc-
lpîpeueni'tde votre pensee, noirs vous enr

faisons notré cohinment et rous adlet-
tons ril voil avez des idées anvoicé es,
trs av.ric6es, superlativmiiient .ivaiiceées.

MaI:s messieurs, vous i'avez pas le ié-
rite de la dérouserte île cte maxme so-
ci:lîste '; alheuiesemiit, I, Prouhilioi
a dît avant vous: -. Le governement dé-
mnocratique est celui dans leàuel chiqe
citoyen pei se considérer comeme frchrfsu-
prême de tEîtat? Aiinsi,où tout le inionde
est ief, il est evident qu'il n'y a pas de
heft; et où il n'y pia de chef il rie sau-

rity avoi d'auorie. ,
La Revolit'onI Démocivratique et Sociale,

s'ex prime ainsi: - La lfoi n'est plus 1
SSacristais, rque faites-vous deirière cet
îautel de la Vierge:i,....Le tems'y de la

" fui est passé, les imytliolognes s'enenit,
l eoleil de lat misin'se lève, le jour de la

" science et du libre exadniu est venu. La
" foi, suri' des-tyraus .t morte.... "
N'avons-nouupas riisdi; inessidrt: de

1'./1l'enir de voits dire que votre axiome--
principe, lafoi et l'autonté etc, n'est pas
nouveau. : Les socialistes, qui, eux aussi,
sont des genisaux idees avancies, l'ont for-
iulé avant vous. Nois laissons le lecteur

rélléchir sur l'analogie de pensées qui se
rencontre entre vous, iessieurs, et les
socialistes îe France.

Avez-vous voulu dire par cette pensée
<lue vous paraissez avoir poséeC ommeuiti un
axiome incontestable, que vouts iez nu-

cie l'i dans. l'infaillibilité île l'aiiterni
civile ou politique ? Dans ce cas, messieurs,
vous avez gratifié v<îs lecteurs de ce que
nos co-sujetappellent un nosnse ; vous
avez avancé urme vérité que, par le temps
qui eoirt, moins que jamais 0rr sera tenté
de controverser. Et encore, imrme à ce
point Le vuie, votre axiome pour signifier
quelque chose aurait dû être, la j'oi c

Parutorité, et non la foi et l'autaité.
A insi foriurlé cet axioie aurait été tout
aussi vrai et tout aussi nouveau, tout atiusi
intérlessantque si vous aviez annion0icei que
lorsqu'il tait ndit, il rie fait pas jour.

Dis sed nnaturel dns le seins donné
ordinairemei rurot foi, on entend tout
ce qui se'ratt ä àx idogiies dle li religion,

titi por n'o serir de osa expressionis,
tout ce qui concerne .l'oi'rdre a-reagic.
Quoi donc d e îlliia nrel d'avoir compris
avec tut le mondell qe vous parliez de la
fui dais l'ordre religieix 2 Vous l'avez si
bien senti voui imêmes meieirs île P//v-

ni l-, que pour vous tirer du mauvais pas oiù
vous voius êtes jetés sn imprudenmnent,
vouiî a .vez été obligés de metre à corrîrri-
brion les paroles le l'évêque de Phliladel-

iie, de iMr. Allie, île Lacordaire, de
Clatenibriund, voire n-me dtii petit ci-

teclisimîe dLe Québec. Sur ces divers textes
vous avez brodé le plus minielibIle article
pour démorrtrer quoi'.... pour démontrer
non pas que vous n'avez pas dit 'e ique
vous avez lit ,mais bien pour étab r qu e le
paie est le lprennrii.i' des év ques, et que
quoique déchu de sa iessance temporelle,
jr i'enest prs niuins le chef de léglise
icai lihlque sur la terre.

Mais iessieturs les treize, personne que
nous sachions, rie vouirs a accuè de cette

heresie à lquelle, nous le croyons chiarita-
blenict, vous n'avez pas né rosongé,
quelques grands, qurre.îu's proiinds oi-
getrs qui' Cus sîyiez. Etait-ce donc la

p'ei îld'crire près del qutre colonnes le
citation s 'ntreiré! Les dmiiij urus a 'idParesse
te vios ai-i' niaresh Cecites, nmessieui i*i

prenezy' yi rli', vous (<'i comprmetrez n rici-
.ement v eireirtlîutarion de docteurs es lois
dinnes ci unainus.

Vos artic s et rlout celii du 4, nuis
prouvent à l'é vire(Ile que vous ainelhiez
aux mots IeJoi et lautorité ec., le sens

qiure tout le monde leur a udonné ; et quire
uncst aivec préditnn, et pour atimier

p is-'rcet Pantenition uit lecteur' que
vous avez u la cuniplaisaite le rmretti en tr
italiqtue les rots fi et :itorité. AIuli'iu
de donner une explication t'rniiclie, vous

thvagiiez, vous chargz ni qt'i 'n la
portant sur tir sujet étranger. et vousni u-
i'z par <trier aànînge, s i ruomuie,
l lla I(see.
Si nos crissions C iuilqu lîdouîi's ur

le sens des mots la foi et l'moutn ruis
avouio s firancintiii que vos ideriers ar-
ticles les iuîenut en'p en t dissj

et .iia" i.4.rawifnl nîtneui nous vous
avinis ien 'nin s.

Ev r sp - u i iujuires, oius vous di-
runs, mi-'îeicrs les trücize, que noua n'a-
-our ipas h'nbilîntudire de moerinir onu le Ca-
iinmrrir. Que deija urne fois, nous votus

avonis covivmiii diil calm préiédirLe
anotre igard ; caleiniei que vous avez
hche v-neme'n-t à excusr jpar un

nmoîyenî im Si lias que ridicule.
CetteI;i« encore, nous >s mmo

<le dire unr qiuoiir civ'inuii i rîîs vous
avons c'lonriæi's: -iii virs nie le faies pas,
le iiilu esaurain virus donner, neanseurs, col-

l''cttive a srut ee-i dividucll'nieuit, r la1qiiii-
catioini honteuîse que vousnivez nnéritée.

Lesjournaux d'Europe !oit arrivés hier.
Ils lic contniennîenît rienn de p'tus noiuvuu C

que c'e que nous avons dlounnü dans trotra
dernière feurille. Nous en t'rois dles ex-
traits poui le purochuaiînnumtéra.

L'honorable M. Lafonú itie' nintroduit
tu Bilr .pour remédier' aux vices qui. se
retncontrent danil'ewi égistrement des actes
dris le Buueú d'Eiri'égistrenentidu comté

,de Montrêal, reçus par' Edouard Uovling,
régstrateur de ce comté. Par ce Bill, le
g«Ouverneur est autorisé à- nommer.. trois
corrmmnaires pour mettre à effet les diipO
i-itions jugees ncessaires pour rendre ,lé'-
gales et eflicace l'eniregitreîîient des dits

.sctes. Cce comuussairLs sont rev6tus de
certains pouvîoirs.

M Laurina nintrodu un B à Peffet
d'eijoindre.aixr n ýgffiQ r'adjuger les
imimeîrbles venidus par. autorité e justuce
qu'a des personnes reconnures conne

'slables, ou qui donneront. caution .le
leur 'olvabilit', ou à défuit de cautiàn
déposeront entre ses irains partie dîu prix

de ve"lte. Par le ièie bill, les, ventes
judmiiires ituent lieu que le premier
:ildi le - chaque mois., Si nons ne nsortit.

tr pons, lunie sselnlie mesure, n déjà
été introduite par l'honorable M. Aylwirî.

TENURE SEIGNEURIALE.

P1SOLUTICNR
Qui doivent étre pro;osiespar l'i onoirrable

M. LaFor.um:, dans ùn comite g-
néral le 17 avril, 1S -9.

Uiésolu,-Comme l'opinion dece comité,
que la tenure seigneurriale dans.le Bas-Ca.
ntada, est un surjet rdordre publie, dont il
est dudevoir de lu lêgislaiture provinciale
île s'occurper, plus particulièrenment depuis
qre cette questioun a attiré l'attention puibli-
que à run haut degré ; qui'il importe cri cor-

sèrl"ie"ice"d'effectuer, à truie époque aussi
rapprochée que possible, li conversion le
cette tenture et une tenrure libîre, cri proté-
.eant et réglant éiiitableient tous les in-
terets concernés.

Résolu,-Conime l'opiion( de ce comité,
que cette commutation de tenuîre ne pet
avoir lieu qu'st moyen d'une indermmruté
fllhiu aiteenfaveur le tous ceux dont les
justes droits seront lésés cru l'effectuant.

.Résolu,-Quie les précédentes résolu-
tiens soient référées à un comité spéec:l de

membretr,.polir faire rapport
des divers moyens suggérés jusqu'ici pour

parvenir à la ditet e umuitatioui, ainsi que
de ses propres ospimons Vt Ioservations,
avec pouvoir d'env>yer quéêr personnes,

pa piers et records, et île faire rapport de
tents à autre: et que MM. et
le moteur composent- le dit comité.

Chemia de Fer.
RrSOLUT!O.NS prioposues par M.

Jl/XCKS et rijrréns porc lecomité
del toute la Chambre, le I1 avril.

il. Ilinick propose de r'soulre couurne
pinion de ui' comité :

Io. Qu'uijourl'Iuiii, les moyrns lec
r.onmunintionrapide et (t'ile puar les che-

mits die fer entre les principaux iCentrr's le
Population et du commerce dans tons les
pys et les prarties éloignées le ces rîtémime>
pays. sont devenus non-seulement avanta.

erux, m[ins essentiels à leur avancement et
à lvur prospérité.

20. Que q ruiqu'il en soit dans les pa vs
depuis longtemps habités, populeux et s-i
cres, lexprieice n diontré que dilans

ceux qui sont nouveaux et pieu peiurInés où
les capitaux sont raies, I'aide du gouver-
rucnent est néessaire ci peit être~ s'rn'-
rmnentt donné à la ci'ristrucu'tion île lignes le
chîeminîles dle flen dl'une étendnru' uonsidérable; :
et quIle cette aide est mieux dorinn' en
étendant à des 'mrpaginies enendis rans
la cioinsti rtion de ces chemins dl'uime e'r-
laise étendue sous 'anutorité d'une charte

et cvenss(e u t avent 'apprbinr le len
législnuurtre, lucivanrtaeo le leu garailie tIn
gouvernement, à les conditions et des reta-
tureritions convenables, pr les enilruntns

conractés par es compagnies pour les
mettre en état le compléter leur entre-

3). Qu'il ronvient d'aroriler la gr tiu
îe ctte Provirce pour l'iltinirét des v'm)-
priiuin r.qui seront contractés pai r annnre
compagnie intcorpore pour l liconstruction

d ine nu dei ebeind de t'er ni'nsvanrt as
mnoi(s le soixaite et u inrze milles le li

gueur,t a cndiitionr.--- Qu le tanux le linérêit
granti n'exc e Crn p 6 pour 100 par art-
nie-, -q lauin smme sut pieille I inturi,
.sera aunr garanii n'eczdera luas cemlm-
pensée par lin c agnie rvant ue lna ga-
ranti nit etté dne.ti sra sufisante pr

pracheverentrepri-ie 'unie maniire 'ons-
venaie à laI sti.etion des comini.aires,
des travaux publics ; pourvu toujours

qu'aucune telle garantie une sera idonnne
- aucuner ompagnie jsquàce qfue

la muroitió de ln ligne entiére ait él csmi-
pléte ;--que le paieiet île initérét gn-
ratnti par le gouveneentsera sa premiere
charge imposée sur le prdut des taux de

puage et de(.s profits île l compagnie, et
qu'aucun diviuldene lne sera dclaré ausi
longtemi ps qu'une partie de tel iniérét de-
-mieurera diti ; que jusqu'à ce que tout le un-

pfinîl nott l'îuiuint-iema garati par le gou-
verternrein aitété payé, aucun mdiideniid
eNcédalnt (i par 100 par aiée, ne acta

ay auxi ationnaires; que tout srurplius,
après le paiement le tel dividende, firmstera
nuit foands dl'mniortivsemrent penu' l'entinctioni
île la dette ilont I'intériêt anu été ninsi gi-
ma nti par le guveurt nment ;--et qune In prot-

vine aura lat prin e hsîypoîithügute et le

pren der droit dé gage -sur l mCletrii 'e
venu et les biein de la ci tOmpuguuie por e
paieieut de tout nsoone payée ou ga
4ie par le gouvernement o

4-.0.Quei.,;poqrvuqune Iî'S coldlt- nvr
(tonnées danis les' îrêcèuîaruteS ré>i 5
soient observées, il Conuvient que Pîî<.
ranitie soit accordée a tels ua tres termes
coiditions qut seront jigéi t te

h&G'ouvernieur en Couse e t'
t-'le Complin edeiganrriniiTllein
étant bi.en entendu, quiniirucuurd'. isuii
que la l1gislature pour n t'ai u-
assurerl'observationr de tels teries etsc.
dition4, ou pour donner effe*tsà ,ll)tl(
privilégié-oudroit de t Provinceue
cheinii, les pénges et les biens îlye sCuMp
grue ou oui u a la pvnrce co
toute perte provenant de l'udite garanî

ne.sera Cosidérée cornne urne, itnfracti 1.
dea îrits îtic la conurçaInite.ý
50. Que si-le gm ivernerent de Sa lIn

jesté entreprend la cointructio'r luenau,
de fer entre Hrlifax et Québiu, eeon
Onuvrage niitional pour tuimr eunibeulîe medi-
'erses parties dle ilempire briuruiqun

le continent de l'Aminrique dru Nord, l1
pnur lreiliter l'adoption d'unsy eIsn,salui re et ellicace d 'inrninigratuin et d
colonisatiiusoit dir ectemlett ou par l'Pin.

nédiaire d'uîne eonruagruiehit riv i i
juse que le 'Ciandi linte à celle'ifuture
toute l' ie que ses n loyenu li netitr
et s'enIgage a payer aIrurnuellemeist
porionnîellemient au progrès ie eouirl
une sonnoe n'excédant Ipas £20,000 si-
ling, pour foire bon de tout délicit, (sien'

il y a), dans le revenudu Uetmin dl un
pour payer l'intérêt le la sommuure dépeatîi.
sur le dit clhemruin, et mette à la disîuinilie
dul Gouvernement Inpériil, 'ToUTS a

TERRES NON CONCEDÉESU N cCTTE PaO.
vINcE SITUÉES SURt LA LIC.E t iDUcHEMi-
De FER, surt UNE fTnDiUaE rDE ntx antr),
DE CHAQUE cÔ'rT Du Dr' ClIEI3Nt, et doplus s'engage A ODI'rEtNu, A. t pa ',.
NETTRE A tA inrtSiosITrioN D IcOuvEa

31Er srinar, rTO T ýTr.ne.j,
cESSAIrE EN CETT IiPoviNcE pourI k
DnT ci E N LEnS ST.To.NS LT LES TtR.
M1ES DIccr.U[.

(Traduction du texte .1lglais)

Temperature.-La tenmpérature a cci
sIdtabeent -uvari depuis vendredi; ei

a passé d'uni îes plus doux itelps à arreli
vent île nord accompagné d'uni giri ifJ
île 12 degrés an de('sIi u ézjr

riui, l ' heures, le termoruiritre est 10rc
Le pont le glace q.ui semblait devoir pt
tir, n Lpris île la srjtjiè etules piéois lat
dessus. Les uisus tmes suint pries i

i"ite i.ni' di poures d'p r. (
'roymt assez cnralemetq'oln se

Ii dles hr:nnutix r 'vapeurr dle Muiéti <%-
l- 20 ;tîrns llomrrre uio et 1u

pose.
line personne arrivée en canot de lBai

"ur à Ste. Aunie (lit lue la l e l Ire -
ILunrne à ce Iernier end nit i le ei-n t-i
rtée. Le passage est ouver: du cap

i'a St i.nrAuisttr

Le Inonde fasluoul re n' tille c-
prendra sins doutr ia ' pinir.
les bides miluai'res duritirt jnî.r.
sur Ih1iterere Durihrarlu tous le ý'un

reius. Il fais espt req ndirei'itdi -
cainn,il fera plus tourx gijuy.r rituiip

tremrr-nt, ce ne serait pa nernaile,

Le puère ianhittIrew 'le trndi nice d

tempîérnce i-c 1 ir ' t-deliietr d
minois Pi ris unIe otur New'O -Ym7ik.

L'./'urore, In . e-e&t ' ;, de r
renrdu me, il y a quelque telms.

lI. Vantimnare i-. tu.lb-mti a hvi
où il continîe io-ni vtén i emisc

La nasvigationu est libre unuitr '

puis blnIaj uu'enrbas t(rs T
ui res.

Dimanichlederinier. Mnr. 'lu Mijar
Mntrl au oni P'ordreI' stet iu'

ilaturnnt à Il i 'L'n'-'mn, lue ru
junr, Mgr. Gaulini ioiféititil
î'n,î l. iîn'rn urdretu a M L ln'' •

.n ronsure a .\l. F. Rurhetti.

La ses Il e i Nom eleissr i
elonse ln 21. Le gouverunt a du i

ncton a 52 iiill

(lii Nénus nei. povn iiirinir l'Irn •

Cit fi Ibitanit dla Inn iri;' d

n roni 'Sa/ut di Cluii'i
ig ene nIants crutii tich. tu
district ide Rimruon-li sur lequelfl sn
ment écrit de part it d'utie. Nu
Inn Ih'is'laiture panrlitenrt linstitr '

è"gard ; quant nu puiblmu qui na'nnIti
uiclihurtniveu Inus c't te ndluiri', Iriu1
quIle dans bien tutres, il Iu
gré le nmei-unre fin à'cie dwiliFciu!InruI i4 r

dhéjàl qune t relu ocupóih n la Prese

•[a crrespondlance' île n\lrnîi
imtnudrisilîe ; elle est saris intérót'^

caraetère tnrp lieurnne



VItr de la Reion et de a Patie.

ATTENTION.
5 i u it trois je'ln1- trena puiurraittu

e pnt eurnr une i- i, d nsinl,îî ::ts ite
f:u rill erivu, dat ta taute-Ville S'adrî er .i

C ub ec a ri1 1.

Q,,.
I , ett . 13II ut rit 18 I19.

N þNdmnl e iuåsdeBENxJ.\-
MIlN R lGE ,art.sa:1, 111l uiiia.,al el;-

i n autal dans le iork ,s: n. A n trr, il y
'l pt tutis. tL derni '"u u "ulles , a ent
iu r tQut.b.i-c, oe il ltillait il > a c tt

'. Sut lu ut .looph lodglrr, e> O il 1, p .m i.i

lui rencignenrtt t ut piîuejint ntueiur. St-
n M 1.Johnil irack W tioeii, Drnmnnd-

Q uec, 13 tuI rit 1819.

LA LYRE CANADIENNE.
LtS ouscipttsii ttCAN.\DIENNE.

lu umru st ou t re r nunt nanîtt ut ut. turemt la
ruiture-ntispice. Elle ni offertt gratuit t.t

du Ie. tI3 ti, 1I19.

3itre'~ Flrnc't ais de maandé.

. f -o de la-Citn .deQtueil i ne tI.r- dl
uoiîuue pituit liiee îà enenier ta tgii u atn :

her u High / m, u u le cap, tutu l
. I . ANDi)SN,~ ECuy..r, Rue iti .ucs.

o ,9 .lvril, D l.

Ilher. soir, 9y R..P. Lverbilre.
PrerJié à l'Eglis Paroisiale devanit 'rés

nombreux audio irestrPasîiitiion le la
Propagatiin d la Foi. Ceux qui Pott en-
. du ,avent avecqel intrt et quelle na-

j il parle de.es :e.her sauvag. Qu'il
nos suffise de tire qu'oli-descendant de la

chaire, quelqu'u lhii aissé dinsla. main
ine superbe tabatière ci or, etslest échap-
pis ans se laioer ilconnaître du-pieux mis-
ionnaire. Le R: P doit encore prêcher à

hJroisse, ce soir à 7 heures.
* *. .. ... . (Melanges.)

c. +. a nuit dernière. vers niinuit,/lte
n . scies à vaeper appiarcaiint J.Tolhnî Otelli,

er., situit rie'St Aleandre, près dî tiarchîl à

foin, estdevnCIu la proie des lamntîes, avec. Une
quanité de bois.Dleux maisol en, tbis envirotn.

ta•.s,:propriétés de M. Broke,ont-aussi 6té con-
suméiecs.-(NinerveC·

PJR LE TELEGRJiPHE.

Mo'-ranfAL, Vendredi, 13 avril.
CONSEIL L•c.ISLAIrF.-Le bill pour lia

conunîîutationî de la Tcnure est plassé.

qssemblée Ligùislabee.--14 avril--Les
bills suivants sont pasês

Comnîiatitê îles Sauiurs de Ste. Croix.
LAradèiie industrielle de St. Laurent.

1,2 chambre se fornie en comité sur
lacte d'éducation. Une résolution est
a doptée et.ui bill introduit.

Lo steamer Empire de Kingston, chargé
de farine et de lard, est arrivé cet après
midi. (Chronicle.)

CORRESPONDANCES.
Mr. Philippe n-St. Français R ivière tdn Sud.-
Lettre reçue ; journaux expédiés au notvel
abonné.

Mlle, Solomé G.-Inst. Chateau icher reçu,
12 mois.

.ltisiro T.--Carletn (Dist. de Gaspé.) reçu,
2s Gît jic;ajournx expédiés. Votre abonnement

date du 2 avril.
t. l A.-St. Anicet-Lettre reçue ;journaux
e r tdiéis.

L. 1. 3.--cr. St. Isidore, ls. 6dt; journaux

M. F. X. D.--St. Anie.-Lettre reçue; jour-
taux expédis. Ces abonnements datent du 2
nvril.

.M . Jean T.--t. Victor. Nous sommes tsur-
pris que vous n'ayez point reijul le journal ; il
vouis est expéié dep uis 15 jours réguliire-
ment. Nats allons y voir.

i t.--cr t i viéire du Lotin (haut.) Lettre
aiaent reçus, jou rntaux expiédiéu. I itotis est

imposible te vous prîcurr le- Nos parus
avalit le 2 avril, irc' ltnous est dnele d
d:r r votre abonneint de cci jour, Vnuaae

rü,uu ;i ciuie aiiui a' in dt u devir

de payer réuiitlireitient son nnnement, n

noInîIi lii pre e prermuni phis grit i r.

110hi V.--ér re u.St.Fmçi.-jur
trir exdi. ,is. tre abonnementdatera dluiittt

avril.
Mr. ianI l---alie.-journaux expîdiés.

Vote aommentdatera du 11 courant.
M'e-ire G.---o Lettrc e ;i ; uTs oljmeS

eirh
t 

tde ce que les aboninéii le la 3ailhaic ei
rei plvsent a pîlusi ré timimlt iotre joiliic.

Nuuvilons adotîttun nouve: pl, p trl' ex-
clhr ;dréaiivant lIieit cvrt.oronit imtpri-

t:in lus ipérons que les erreii c sewuitfrequenlte. cs

D)ÉCÈS.

t.e 8 d8 t uetirant, ai iantir i, la Riviéreî-
Oulih, à à l'à(e i titas et p.i Delle Vir.

eîîin C in, G lde lPiîîrre Thoiîs ' Cain,

.'ciierc li tutuicla -colol dt" iii (l11i u: t neur il i

Une1iitedtee rt1 te.tieur. dit cve de lM vie cle
i/a .hgotique l :iit. et, snliitribut Iyé àla

naîture, c rit libre % et tile c'est iléc uli

feiln de oI cirateiicr. Voui. douit les larmiîes et les
regrt ila e rnenw dnt lnl ain, schez tvi

pu.;icii. i d'où e1levouilis sourit et vout
u-idle bras, ei -l reçu la ioiîoinne immlititor-

e ti pour vo us . lprie Cliii dot la
:áce i::iufortifi et dont le tuffle nott brisera.

Comuitqiué.

Ilier, le 15, Louis iîJ'sepi, Sé d1e 13
a1ua lilsle M. HIlen ri'Talbot dit Gervais.

ÂNXCE.

On demande à acheter.
INE grande balance: av ises poids,

Inipî;renanîtt 2 poils le 56 ; 2 de 28 i
di. 11. et de 7 livres. Sadretusir à ce bu-

Quthee, 16 A vril 154.9.

Librairie Instruments
En Grfs t en Di * . tusique.

Imagerie Papeterie
Religieuse,Hrstoriqust Profin En Gro e ndtl.DAqjv-s LE DERNIER GOUT.L - E.soassiýn vieîîiueDt de recevoir tacla

voie de New-York i iielques Caisse
Chapeauxde Satin, pour Meenrs.

lisa nt aussi en mainî tuti bel assortunea t .de CItA-
PE AUX pour MM. du Clergé

Ils recevront par les premiers vaisseaux d'Eu-
rope leur assortiment général.

.A. IIAMIEL & Frcre.
Qn6bec, 30 mars, 1848.

A VENDRE.
Ï4 àRTS îlëLEUR extîminée sul

p;rieure, P'ort Hoþn MillBra;l.
.W. llamlton,

No. .63, rue St.' Pierre,
Qué.bec 15 décembre'1848..

UNE FILLE Canadienne trouiverait
à se placer dans iune

famille, à la Haute-Ville, en s'adressant à
ce bureau.. bne personie ve(at de la
campagne serait.préfgé .- I mtîars, 1S49.

RSC ITS des temps néroviingiens, par 'Iiierry, 2 vols.
in-12. .12s-6d.

ETUDES sur 'Aiutiqti'té, par P. dle Chasles, 1 vol.
in-12. 6s-6d.

ROBERT BURNS,.poésiesu complètes, traduites par
Léon de Waiillv i-12, 6s-6d.

L'IRLANDE, soi orgine, oii histoire Pt sa situation
présetie,par Il. ui Clhavanies, ii-Svi. ' s-6d.

CHARLES VI, les Ariagnacs et les Bourgnignone,
par Todière, in.-Sv. 5s-ld.

HISTOIRE ilaîtti Révolution Française, par Ponjouilar,
2.vols. in-Svo. Ils.

DU SYMBOLISME, dans les églises dIiumoyen-gC,
par Bourassé, in-Svo. 5s-Gd.

ABRÉGE1 le G iéographi, par Adrien IUhli, 1 vol.
in-Svo, doubles colonnes, de 1,364 pges, orné
de 24 îartes. 30e.

QERVANTES. Don Quichotte, tradution nouvelle,
revue et corrigée, 2 ii-Svo., richement reliés,
illutirés par Crandville, 20s.

BUFFON. (Euivres choisies, in-Svo. illustrées, par
Wcriner. . 1os.

COOPER. A bord et à Terre, traduit par Defaucoupret,
in.vo. 10Os.

LETTRES écrites à un provincial, par Bltise Pascal,
in-12,

LAROCIIEPOUCAULD, réflexion, eutences et
iaximues, suivies 'u-n exarien critique, par

Aiié Martin et des oeuvres rhîoisies de Vauve-
iargues, in-12,.

IIUGO,I Han d'landîe, in-12.
ALEX. DUMAS, Gaule et France, in-12,
CRÉTINEAU JOLY, histoire de la Cmriipîagnie de

Jésus, 6 vols. inî-12,
CRÉTINEAU JOLY, histoire de la Vendée militaire.

4 vols. in-12,
LES SAINTS EVANGILES illuitrs par Fragonard,

1 vol. grand in--:o. doré aur irianchie,
IIENRI MIONNIER, Scènes popuaires, 2 vo l. in-1L.
De PALLEMAGNE, par de .Sal, ii-12,
COOPER. L'Espion, traduit parle mme, in-Svo.
BIOGRAPHIE des Cotiemporaiis illtstres, pr un'

Homnîe de rien, 10 vol. in-18 avec Portraits,
SAINTINE, Piccioîa, 1 vol. in-12.
IlOPMAN. Counts inocturnes, in-12.
EYRIÉS, Iisitiire des naufrages, 3 vosi, in-12.

IIISTlOIRE GEN UIALE le gi parHenrion.
13 vals. in-Sc.

lis-6d.

5is.
l.d

6s-Gd.

355.

s
5

60s.
3i. N

6ia-é.
10ls.

-AUSSI.-
Un assortiment de Livres de ftond, consistantt ci livres le Prières, Cde Théologie, Liturgie, etc., etc.

& Tous les Ouvrages -tci-ceuu sont solidement reliés est basane le couleur gaufrie.

VlNS ARTICRIS DE 4OUT, BOITES a :xOUIRLAGL. JOUETS WENFANTS.

de la Champagne et de Pupicr miu, .lbatre, etc., En bois e Rose, En Gros et en Détail,

loRDE.UX. EN CRANDE VAR:ÉTt. TT., ETC. ETC.

«A VENDRE.

LOTBINIÈRE, un bel emplacement
de 112 pieds et demi de front, sur

environ 4.0 arpens de profondeur,. situé à,
15 arpens au nord-est de l'église, avec
grange et maison. Cet emplacement fait
partie d'une terre de 2 arpens de front, sur
50 de profondeur et jouit, en-sus, du droit
do pacager toutes espèces d'animaux à
perpétuité, sur le reste le cette terre.

Possession en sera lonnée l'automne
prochain. Pour les conditions s'adresser
au soussigné.

ISAIE LEiMAY,
Chantre de Lotbinière.

Québec. 4. avril 184.9.

A LOUER.
E domaine du GRAND ET
LPETIT MÉTIS. Ces deux

Y9Î propriétés sont dans un bon état
de culture; et l'une d'elle est un poste de
commerce où l'on pourrait tenir hôtel pour
la réception de personnes qui aimeraient
a résider à la campagne si le choléra fait

son apparition à Québec l'été prochain.
On pourrait y établir à peu de frais des
bains. S'adresser franc de port à Rimous-
cy, à

J. IHEATH1, N. P.
Québec, 6 avril 1849.

ETUDE DE NOTAIRE.
E Sossîgi;n, tenu dieiiiis quelque tens hors

J)de cette ville a hl'ioiiieir l'aninioncer qua'il a re-
pris Ilexercice desa irofession en son buri -leau a.
tuel, HuIt id'Aiguillon, porte voisine le M. P.
Giauvieau, Architete faubuiirg St. Jean.

EUGÈNE LÉCUYER.
Québec, 12Janvier 1848.

Un subpierbe
OlmUE à ven-

die (einiq jeux
omets) e tu

t i lep lw bfcours (Montrüad). Pour

p an lmples i ir ains'adresser à.

TOUSSAINT CHIERR1F.R
8 tItue St. Denis

N. tB. Toutes ttresI atrî'<éus à cesjet lau
b Luru ejournal, recevra notre atteltioi

Québec, 7 mtars tS49.

Ls, LEM1EUX,
A -rnutsPOrT SON ATti.ttEn O. Eitn E

RUE ST. JOSEPH, HAUTE-VILLE,
u-deius dei che: 31. etel, C'ordoniicr,

vis-à-vis chez M. Us. llilodeau, nrlu

Quéliec, 12 février, 1848.

Ut ?P V. .lOUCHARD tueSou'-;',rt *us-l -for

~ FriEte vele à - ses imagasinis, rue Sule
àI z CE1À E .3 11111 E k. qeios Cil-

laits.Veste, V i Clçt . te.. ., une
lym n t î c(\alisesci etdeP t- t ea u . t

pour rin>,tiesemt portt ut'lensllmes, p,-
in diîe este., illeaue, sultuettes Cil elleteins,

.- A USSL.--
6(1 P (rles uliers Voienal uni. et r

uluii .\cluledieaaquette, etc.
Leu vndie hals pix ttilIldc l'aiuiit

e.ltîpiîlut,.

Quîébîec, 20 inovembrle t848.

REPERTOIRE NATIONAL.
:r Ctlux qui dsireit souseinre doivent

airesher eez les principaux libraires lu
cailda. oi à Mr. M. h'. I ., agett.

Quebcc, 5I' Sept. 1s5s.

A LOUER A LA POINTE LÉVY,

(En Haut de la cte (à Il'Ouest.)

· · a TNE NMAISON et DEUX in-
sins, àMn te 25 sur 25, t'autre

m P 20 sur 20 pie, ave " jacin, puits et
dindcedans. dtan tillexcellente ilace pour le

cm , et propre à uie oi deux failes. S'a-
drei.aer a

A LIERT AN(ARS,
l.hour t. Jat, lue ste.tcai.

Qutébiec, tii mairu 1 il.

par1. McGilb sllier, btie lf.

Rte St. JeanIi. s'adress ei-rà
1. '.% A 1, U T T

J LOUER.

ArTl,d di laut d'ne malicen ià
eutages en pierre, située dans

la rui St. tGeorge, fauîbouîrg $t. Jean. avec r ...
cellt-t h:ngar enibri que. Pissin doaineU
pireris de mai. F'a rar sur les heux, au J i-
piriétaire suuiptétg

'IERRE DROLET.
Qutébe'. 16 févier, Idîs.

LE SOUSSIGNÉSTIFNT de rîcevir ci olDre en vemt une quan-
tité chil.te de UltItILtE des Towei.

-. \ t7SS.--
Une quant de lard me des Tonivlips de la

p iVIVreL e ¼ pii liC .

W. Le CHEMINA NT.
F. ANTUREL,

N o.4, Rue la F briçur

Qii'lu'r.2 lcre 159.JOXPH LYONNJ.S
îuEnC r: C u URiEUS1 LUTMIER.

d' or 10oreui e. "chz t"''r
Fils.et allèt. St. RO c

NVFN FF reetepar inloi-lmllm. 11ONA s-lirn e ulc ui
-rtti l ,iA àto»cv:tdemeusrscrtestd'àuS.tli'gcr

l'. i un e î -îmonî r l i cing caîi i i iiî 'oli c ilSe îimiîg' île la coîfectioit et d,
tpmtre r ! -larton.b. d in tttintdtre, iidii t t t ie l 1 -

m deî t un ild • i de htianliltre i l - eelitilu e i nui Conditionsa le. plu

!Ie onn .iimies v > u m .%Ildiem il mes et

q iart i e .1 titi- à- iii c tlte ojerano iimýt

heuresi prne uciie itligw. e i ln mti anC eî tiid u m ' .
:m pa el hce t etdne 'l r

qmareîîîîî o i.' la titi lit.u. un casiewliîite. i.' 3 'iIJCaI E
Il rniii le embateneic i m f.ilire le is pied.: ni

d ci. r tille pttouiIlr de h i s t dl iab
biilie . ettc iit. :" hi itils g ili r i Iileé w i tbiecn

'ii ( live i ansî in c la1 Es(t-i ..qui s¥!òveü.à .50 l ivre..At ll iL jne 2eeh
pesant en ismh t livres. L'Ihlc ge o 'leà.1t -le0lag<sin de.. oisiraui

purs sans la mî îoter.

jb J? c, itiit o t'n fera pl och ineiincri l'te, du MîcelO d ulaui-Ville,
qu'ile, mirst819.Q à ce Il tssotfdurg E C

Avin sbdaux rcarthands,

pa1réiwn,u:: e pe'lec(.I i aiînM AS my- E prepI mittire ne l - / tiinuu t tic lu l trie r'ndl a hberté d'itrir à ,
-ui1 auss , mesuremnt ilv I s ic re. l tu'r' Jc ils et aupbic en tu i i es1 i r itint îpu seures r l'encour emen'

mam atiwsM ucni5j e '
H .c sR .itetitGlEi.é a.linittti i li i i l> . su itie t n i contilmniicr lii

.h t m mt ii5 veu irs l uicv ni, et d nenti tt u t eni r d td t er de c iti ij''tI
rCiutaul St. I.i tin p ur m iti r S a p t ndu lpatrointgepubb.

VoIS la lon dies ;aliriresqui va bientôt commeinevvr IPoui c.r le eummece etird tr
A - eni ' n rl. tnous nous permet trns uVa rleri aux i e. ce ier . l-

E tuin, excuteur tueteuuniairue de avant&ges imtuenses uie tuire des annoncutes. iAuuni eiule r. â fi ls dutrnc
tit f Si. 1. :is (axt r u t il' : t' ansIt lies, j uaux que lu tpeupeA ais et le piiupi th·s Etate-Un -.Lets j;cnaux

Manc h (lo 1er, dut u-devant orde des ré-- sîont c'oivets dGtnnnteîs. Ce lriiiitseul d ml ontre t i., i iecCeii ittém me
colets titi lia-Cacia. dcdd ei la pa- nnton ls nses impusinuvelle. T u s lic h imis t'tlliilS d eint-ûtre coni-

roiisse dl Si. Chln]és mt d Il!et. prie îud îl qurue anntnce puhuse let:r étabi semet, le u sint ou nutr bot.tique.
ceux qui livent Ili l it sneerjin i t d m itmn? de c it i 'm t ierr.
payer lourits noimptes tuu p ta; lt ceuIN la uhit ti n iii.de I.un tde l 1ligion et d lde P tu 'eteidnlt mid n t de joJu

envers qui la suctesi.: Oit nuitePu d enmr, pairmtl toute Ia l-yis dl la i , vu la miit&am île su nx d'aunnemet
préseter leurs com wts d 'aenit tte's c . tuurrit evitnli iti u i 'nt cetre d pîubiîhi . I . l'a mi nrhand lui voudron:.

v prie tusi les eron s quti pourirei nt i b in inous hnr&d luu 'ientlls, putrrntt annoncer deu tute mami reC t se
uvoir îe< ltl t à rleani r I e r n' t u:e l)riglin léitpssin.
ir u'ici aut prem'icer jouri te iM t l chtî l:dlt. Putour dnner dusi faitts aux personnes quiannonct, nuts avtadl é un i n

ciute le quoi les dit 'etl s uitaer t î'd ui. qui ne manquera aus d'étre ativan te putir li c nuneci.
JO)SEPHI M A RdM TTE. M. D. A datir de ce jour, ruà :nærnitis à :.Ft, le>s cma u pu due î'tnne

Etuteu-Tetametire. il,'de notre journal,pur lu unne de £ aux mal.nds nu ttr' per-unne i s nt dtns
Québite, 4 avril 181-P. la ucresité dl't num r. hir temoyen, laay pertu . quni i nutrta .it:si cicédué v::

quaréqernn ansl orn raremp!a c luh:que : vuée. n outeIs les
est~ ,, prtte'ariee, res tltiiMs mm eit liJ da i utnouvelles at -înn e, suivaut les e u miets.conve ,

HaI u:u.i-dledet Quîél. dle; mair'hands ianatdwni-bantiç:ns à s ianonceur.
Q j n.tu.r

S Fabrique,.

Ilhiute- Ville, t. 5LLrl a tiJL rete.a1 Luu.I. le ~ ,
QUEDc. DC FRANCE,.DE IEL'IQUE, I'ANGLETERRE, D)'ALLEMAGNE UELC.

ET DES 'TS -UNIS 1'AMIfRIQuE. .

DERNIERE IMPORTATION DE L'AUTDMNE.

Des Bons (les Iniceliés ( de Quiiébc.
Bureau du Plecevour-Géiéral,

Montiéal. 23 mrsi E'1.
VIS public est par le résnt il uf n1 lites
porteurCs dIesaon ies t îucnîilli die (Iuébiec,

qui IlteiettenILtcîir sem]]ui-anuuiiellemtent lpaiement,
à Qaubc,' de l'itrèt pqe portent ces bons, poIur-
roit le recevoir en s'adresi% i iNu t t. sc-

m:yn, éciuver, àu l'ancieneiltu' narlkinenit
;j Québec, qilivrerat in doibn aux demanidalits
les formtul de reçu nucessairee.

Avis itUntic Cet de plus donné uprtivs oun
faeutir diesquelles ces bosi éut ét acords 'us
fîuue de litr qîue tM . Graeti.a:I stu-

nmmtî cst tiiusi autorisé à d imiur et cevir
tlerîmuîutruemenut île s'irreu:-rti:' actietctu-

m luit Ou 'ac cu u m la t sur tel bon s.
.. i VirdeC,

I p . G t t . l e tS . M .

JOHN 3).TRIPP
N ni resant ses remaercieetuuu.vs bp in-
Àceres au imbli e ale urs deulie tee.

iiorimeq res retueuemet qu'il eCi mln.i

Ilit à prche des poriiues pii liver àld-
coidition aisonnalen, et .utne d ceui i unuidrt
bin ltaimi-,u qu'll n'épr arienu 1 pii leui eur

procurtr tout le emttfot t
fi .Guutiers t Let ltsaacllts cut; le

pluls courtdlai.
Qtubec, t dceribre IS818.

Emplacement .1 a %e1ua15r.

N upe.he empulacemnt tavec la char-
u pente d'une titnl, deous contIrueu,
à vditlre à les conditions trds ficilis.

Cett' emplacement est situé rue St.
Antoine, Faubourg St. Vallier.

S'adresser tutu propriétaire ui.
AUGUSTIN GAGNON.

ttaue St'. Geineviève .
Québec, 6 Avril 1819.

E yuinéest ntiniteniiat pnit ecn.ir i
[ nblrî limuiné ides in ntiuttiti; d.m

les diverses braneh(P dl l'.dreimt île .-
t e eti Génie lieil, como ite:-ent. 'mu --
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<;RAND TÎRAI1Iýj AITSORT:'
BE PROPRIE TES FONCIERE,

'TUEES DANS LA CITE ET LES ENVIRONS DE DUEBEC, COMPRENANT
TREIZE LOTS, dont la valeur ést comme suit,

Quec 1= nr lt,

'1osephPttlrNlie ie
0Josp, CN r1.,rue S

ARCHITECTURE
P. F. Trépannr Arcit rte ne
citil, inftrme resepctusei ent -q- actais 'et
pubihe nsnéiral qu'il a atabli soi lureau au

et qu'il est prêt i recevoir tous le ouvrnages qu'
voudra biena liconfier:dans les' dtllérentes bra

chccs de Parchittir r.ci'le nîahtre, natals
hiydrai quue '

Ani surveille la aonetruction des batiasea cà d
comtitids raisonnables.

Flate-Ville de Qucoe,
6, novebnicre, 1818

AUX VOYAGEURS ET AUX PARTI

DE PLAISiR.

MAISDNDESBE!IRENCESBDE RDUH
dNCIENKE I ORETE.,

E lieu layori ded vyaigltrs, et ies parti
de la uille, est iatenalcnt suremitent pr

pour leur iècepton, et afa o titei l c rrâne
tîtenta potî:ýr lentcr sctikoi4é. ' 'On pev vo procuirel
leitders, goûters, &e .ons le pîhtt coirt dléa;

Une iblea de bciar tta er mt.t aa ite à
létablissement. La gr:md. cab.e le Is m.tiso
d' diligncs acel-.tprt'aittiitsttfs
tt trCtq lt l)tr teur parti :d dî:-. 'itlct

sctmenlt éoit cotndat par M.1. nove. elleseit
ra i ;citr dt prou'r uamver actuelie, *t
noIlbrOw. anuttsqui 01donî metC tr. de hot-i

leuîcr appr so n à sa coîate de l'Ihtôl St. .Léon

Iluitea conatanimen en m .ii.
-1. HOUGI.L

N Il, Les ordres lotir dliners, soppetrs, Itals, ni
e ,tr, laiEs s uhiuru lde diigenc do ilough
rî St Anna recevront uPatentioni immédiate.
rte St Anne )
1-anier 18-19.

A.EmßCHLAQ UE LOT.R A

No 1. ' 2500 15 Tl0

2.-. 2,000 2 0
£. '750 0

4 , 200
bol) 4)

'7- 100. t

.- 125 h

0 75

32- .. 0 6

13.--- 125 9

Total. c6,875 ' £

rontant et diviTt en 17 paris de .5 clIaqIe.
CI x ctt deist eralentai tIIr dir action In- ce Tirage ai sort, iernt l pro-

irtnttmt, mtionnant le lit.: dlur.re.aenee etl!' nombre ie partt qt il trenen
T 'Js titagea aserouît .uit titumoyen 'i I -i dot. lrcit ttront htn les auttres nuls.

Sr chacun tir-ae tt5 botsllel scrn ma.rquô un de rtocrs die hlits rlrzli lot, et .e

trtar adit sila'It cpropn dot l0 iauro sera ur so n hit.
.e tirage-attra lieu-atis'it'bt,îtsgqe toutes les parts Oront prises,e t il sera donne avis

f.tia les ptapier. pubbeý du.tenp t Clu lieut dii ti c.
Sur.tel ci, c'hactut devra déposer dans iu! de. e31Iques, ttmdiqutés cans tel avis,
il à Québcc ouà MotntreI. le ptrix d-s actions èiil ;jra ps . et il receviaaux iltes

ar.ques ntanti de bIllt, clacuIn li dlonant drsit à une t hac, qu'il aura pris d'ai-

ma s.s - .. .
, tppropriia-r:r:.it .rath.,- s . qt..-gi -d. -- ttrl it - r- h; p- hVNi.
Etaini .là dontner toute urctàitttcc atuxqul é a lt cherront ; le tntanant C
tishIillets restera de 1poi danîs 1es Banqtes où ils auront té originairement piacéî

r->1r être payés à ceux qui ont leshypothèques sur ces propriôtée. ou dépose, en cour
t - e. q les acqorus jigr-ent à propesa die prenddtr des ltIC rttiation, et

ris ce cuit les acquttretirs serontnus d pouruivre la d!ite rtifietion cana autcun Iai.
Le propriétaire.'iiblige à aignier un cortrat de vcnte dcé dites pripiies, cn faveur

Ae ceux av.:que.s elles ôcherrent..

'DESCRIPTIONS DES LOTS.

P EMIER- LOT.-.-Un quai situé en !a sse-tille de Québec, du côté nord de ini rue St. Patil, sur
1 v rtviêr si Charles ; cmprenant .1-I pieds et 4 iPouce di largeir sur 379 piedss l poues de iprofon.
r -Ur, mesure angise, à ditis;raire *'ttes tis les trois rtes St. Andri, St. Antoicet- et S .Jéroie, ié

:ne pvda fra:4 ii d Irg ur eaque, donti lacquércur aura nr.nrmoins la liberti d se servir jut:uga'
c qu'elle -oietouvel'es,
Ce lot e,,t b rnré Oenrat ver 1e r:d parla rua St. André, et ett profondeur vers le nord par le chc-

' si de la ny"rc . Charlkj-ointaic côtt Eat i Français' Joseph Patran et du côté ouest i JamesGibb.
-ut se lot rst ti quai sur:oibute sa profondeuir, c-quel a 25 pieds de largeur.
Jusqu'a ce qua lafi t :-tr. Andi ctit ouverte, :quà la rte St. ThIo:nas, ot jtsquà àla rei Si. Pierre,

e lot iaura diit l ne servirtdli t ai qtui existe actuelleient au côtést at dot -e. deux, deneui 

rieds de larv-. et cniotn-uur:qttiutati a rue St. André àia rua hilaeti, l prlpriltdre st résenre tuila
I-apoion qt -rrvontprttnr ds - tepers qui saut sur le quaijtisquiau lIcdéceulre prochain.
SECONaD LcT..CCrtat;end s arràin ittéc ei la lasse-Vlll, de Qttéh.bott quartics im. Pierre, ait

'e'e tutrdde la rieSt.'lt.tt -d, pds2 poicesdtitlare, sur la rus>t. pul.it, it is lu lie
e' ar4 i l>ong d L a| rm ttt tl. a i ti Si. André, sur J27 piedlde l!our, t tut itetuC
.-at h-t T-., t roT.c pa.r a rg. r. Paul, atii enrofticeil r par.'at"t:rct u..d de l rua St. .-

e , jott a iret i Eramî J-i ' I . ll.ti- à JaIiets .
Avec unr IaLonen iierre a •• - : ; t ,ur tot le frentdditlt lt c un · r irti ave i .lc ti
.rea 'aán·:rritte, Otl i tid.t-' ttn:ainstndtoytn:attn h. i etelti:du côté est
ranittovt-n arc l ti a .- e; t lart Il v tc assi eni :d --n bots tr c. lot

Ce l' teasujet à tueetaI Cav:t le-- pttitar., du- a riiidt < c, i ttAr se servir en
in tcmpsn. tat cil voireo auOt:-imlt duc p ci i. e -:.: -ee tt t s t -uta tt-e th lot, du

-e:u peds dltiatcge. co: dem:quant de la re S't At.irè l la e t. I t, jusit. ttqu. la lite t tc
t. Andrtt sait crerte et rottite rtniore à ormer unuecnlicttan itbleI siaeite, Son en s cdtiur

ou autree:t:t idu dit lut No t, et a. i&ra rue it. Ttms, nuit aet lt rie St. LPerre; le lucataires tide
t c lot :rucit droit le r:ttiaur eur fccup atit jttu'. lu ria d t'miée oratme,

T510 u.rt Et LOT.-r:, lotil d - tee a su c t Pa'iiee ti r r-t Sci.:urie d Notre-

Dtme s .\t ,en'c | lamé d-e Qui '.a ,iic u mmétdii .it . ierr, n. t n six mi lies re-
a ville, ti ui arpent i emlii de i'a:.u 't :'r 1; .et-tet quiatre perclts dle l:ttde tir t;ce it t-

i c terrl y adjoignant i coté orl dAL .\ c e- trt, sur ii urpli t atqm.tre per a e st
t Ieutr, daiait de la tenei dl'JI : C.'.Id, es au i.tloto eatigu c t tibn:t u et i ttriat ier t r. p:e

cmuì i' dt lit e-het M. t-ici tr.- e pt.turt er rItte. par le lt tc a, et pr AI-.ts Ikdata
a - côté nrenc tore par le ht .Ute Bdl et au % cot ti Par Loits fsdari. anvtc u.ea uve

re lit' pieds ie longier, b:n iite i.i l5 dlrier gTt, une ;ain0: et bia blien lait-, ''-e p::a .

tice lot est tout:fti .. a:·e L . .' ' tel ci-après déat..

Le.dit lot rnétro itis c cqit: t-rc . tire-,t lpi dtcrre tn ar;-rer. et detiueh blrz.7 - r
qumize arpents de p pr..r. pTnàtr n.t', t tt t teSt. a la pu:a:.dli t mt U :, et iJ, t:ce: t c .

proiOndir vers Pouect à ilI tnoe rCrt j.ittt au nd . c atisltcrd etIT'u rim. .L r-0
tauis Bcda:d, avec le m«,D i. itr ri t :t teip e r tit oui u t a".: t;.. : t: A.) A, .r

.t rlu mldiqué ait phmat ctur c:::at.que ctra le deux pariu un dt l-t .a .,. ü-,i se ti-u.
t a-,tr le tdi lot to - .
QL;ATR1l:ME LOT., umpi detc; tcterr-.driaiUt tto ci-dessuta i twt-tetteat déi;re. ait t-o-l

'c-oest d'ie.,ayTant ' atre:- s df tront achemminl it, eirches t' ii;c r a ta pro:t deur., ir
a; ar;p nt et une tperi'e prfon. r en t. tti irte-iJt vtri 'ti pr , W d le, e ii.:e- ur et 

a-i tb*,t nord auoti No . <ent. 'gt, et cn udlii pur i.011. :ar

vinte ma:isc i-t Cene i. sc cnstrit bl. î bti ordre. .
: cQî:!F. E L .jue c:TTcste du pii 2it -'re citué !t ! 'eu, .mi arntt et demi de

lti sur (n arpeit et mirq peeitts île pro; p. a t rre le jotNO 3. '
zituritequAl est un 1u.Sc:,: d60a til tit-t. Igueur ,ce1 i sceir -iis le mincilleir ordre posaible

,m. prêt A ipérr, ce mî.Jmne æ'n; ttjamas etit tnts auceiî saisci.
Le cec:iù qi tra-ere ce lot de tet à oue.st, ocra con ent ure le propriétaire de ce lot et le Pro-

Ircitaita duIlotNo3.
Le propriétraiede ce i, atre ipli le tiroit ait chetn ipr lui cdit à travers a t'a d'Ale.îi

nedard, et aulot No 6, pour:;am r titn ceiidi e .sitneam.
SlXHI3E LUT.-Un toce.m td terre tui a:: viag St Pierr dans la dite- .'a.riuldeC lariac

a-tu. . îmarpent et der: ciu upercie.,lli ait lu la terre uiAcaxt -.!..:. it . té ne lui iIui 
' cots ; avec un droit de pai;;e sur : iterre du dit Alexis lica:d, pouar cg e t 't le chemin
i Roit et un autre pasige potr tôagn'r cer le uord au clheii de sto al ce dnierche:mnii sera

t,:uîi aà lusage it ropriitare du luttnuméiteînq; iunetlivire iraiers ce iti iy a une execlleti.t
p!ace pour un moutim.

zEPTIEME L1T-Untlrre située à la côte i . Pierre, et la dite proise de hL' arlcsirg et
si.;neunie deNotre Daite des Auge c;ii d ' d-arpent de larg cuir vingti".arpents di rondur ;

nime par-devant vers le sud-oue.t au cihemin de log et par-drio.e vers le nord-st, au terrin des
Messicursd Sdéinaire de Quee, juiati'ti dilé vers le t:ord u Fra:ços lpin, et du caft aid ¿
a veuveJeai Baptist elarIi avez ue exea.lette place de îtoulit ur la ivietoe.
li U1TiE 'i - OT.--Une i:t, située dait La paroise deJ eit. Duiatn. à 'endroit ntm:u:terloo

S-ttieent en la parois ide Ecaf.ii : tu l etéce Québ e,.miiit le lot ote t itu tcie rcng,
1-outenant troisarpents ( Iiut .ur vtt, t at.entsdtice lnrofoniduur. plus ou mîomsu ; itrnt ent,c-u m art r
e terre., du troisone rit et en prtcoîfotl.Irpalai le emnquime rang, d'un c t6 par 'h'.ma.u latkmis,

j-a l mtrPcôte par Wcian Lamii : av c une Ilace d musim sur lu riviere. La chlue...étant
Cekltev etitl boa olre. .e

N1(U1Vif'EME LOT.-U emplinatnt situë ail Faubourg St. Jean de c-tte cille, au côf d c tsud 'e la
':t St. Jea t. de.43 pieds 10 pmlctes ie rtlpt surna dte rue, et - pieds 6 ouc deIr l sila pifm. t
ilur. sur 13) Pieds6pouce t r uud.r; hméenfrontvislenord.p::rladite rcue. Jan. et 11c

profoindeurveraslesudpa leuern deaiet'oi nnnuce.jignai ac sud-ouest Alavieltl.er,e.ai
.trd-est parti à ILcDieilodge,ea pat:e .-. J. Parent ; ce pignoun sud-Oluest de la maon.de 11&îg
mityenavecccedtlot No9.

DIXI ELcE 1.0sT.-t3n emplacement siltlui dit Faubourg St. Jean, derrière 'emrlaermem du dit'
Damitel Hodg, qui s-stac cété .urrd de La cire rut St. Jean, Ie .2 pids 7 ¡'oucts dt large sur odtW pieds9

e profonder, rm:e i-ant ti-r. le tni au dit Damel liogte, et par-dcriert ver le Col au lerrain de
P'ordoncance ; joignati a côtésid-ouit a lot oa9, ici-dest,, désigné, et au côté ecitau oniem lut -

i:-apres désiIgie t ac untirait de Passagu epour voiture ou autrement I travers 'emplaceent ti
It;uattel Rodge, pur commuiquer ic dit à l acL. hin Siat. Jean, avec une petite maison eni bal., dessua r
Citrite.

ONZIEME LO.T.-Un earpiacei'ent arc côté dl celui ci-desus dernièrcmrnt désigné Ce 43 Pied., 7l
ponuces de front, sur 63 pieds Il lupucas de pirofondeur ; bmrn au beut îprd au ternunl des repirésetant. I
Criawt, et en protfonuîr t-cr le sud acc terramn de l'ordonniancti; joigant au.cotcé oruest au lot Noc li, tri.-
dect.s d uipéd,ctatr¯coutir-tauiuommié M'aafe-t, scec droit dIe paaeo cn .aicuu aîvce lit pîropritauirec
diu id .. cc1î, c5 travecrs t'emplcacneent dur D)ameil Ilodge, poutr commtuuuiquer ài Ita rue Si. Jean.uj
DOUZIll LO f.--Un emla.cemeintsituó en le dit F"ausbourg'.St. Jeanî,auc coéticmde Ica ru, Riche-

ieu, de 42 pieds 2 pceas dIe fronît suc 72 ptiedu t2 pouices au côlté ouest, cn 76 piedsh au cOtó ti; borntt en l
onet vers le noîid par la dite îue liichlenî, et en pcrofonîdeur venu le sud par 'i ommaaut Detjart.ms,l
.lot.-tt uau coté cet t Juca-ph avardl, et aut cctò suest à Mîtassoî. .

TRltl .MsE L.Tfl.-Un lopîitî de tc.rre cîtué aiu dit FaubsucgSt. Jea'n, au cò|lé nord-est dle la nie -t
l.ls.s deitreute.ptsdîlode front suir ceati tl piedsa de parolondeuîr, étacît lai mottié it u tf lu-t: uc ic

lot:N I-tu et parim dt lot No 3, bonut eni frot ar la dite rue P'laicsm, et uic profondlcur 1pcr Jt.mq~tus |c
jitauchard, repirêsectlnt lee héritiers de feu .1. je. Perr.auît, avec lequîel le intur dIe e!ciiret Cartlmitcyen,. c

outcci s;nveant lev lutrea et pioc. LeA&jicel iaie pourrcont ôlre vus eni s'.!drec.aiit au Ilumeau dli t

o t. seu Bsre~ di utolir:Vtaire, Nto 75, rut. St. P'aul, asussin diu.î'ai on poulir.aobtetnir toute

jaforuu-ttaii ottinueure

F. J. PAR ENT
Desltes dato-icriuptions sont dinui t la ilouse:, cr bu--ieu at dica jrnatr et ch c los

moiié;lur ie it

t.

ul

na

S

a

Brookl 3 septembre18u 7r

'na leenx que cela peut concerner I
att fît , e dex., act et demie était illigê

1te faibless4e et de lu perte dela ivx. Notre ite.
dcine ordinaire la con érat commen eurable

mai lieureuséna-st q''un ett'lu mereconm!ltidiaà
id'enytr tre shbttparele a ti td'en avoir pric

une bouteille, elt recoul ra .a oti t.Çrecomeniiça
i marcher saeule au utrand étonnement de lotcoux
qui la eanisset.Ee t aitiutnt eis

bi.t et ci nîMilleure sanie que durnnt les 18 der-
niera niois.

JOSEPH TAYLOR.
128 re Ork liook lyi.

t ' DEUX-ENFA NTS GUE R IS.
Noua n'avons pas entendu parler d'une famille

qui ait fait Isage.de la Salsparei D D1)r Town-
senu et dont les Cilats soient morts, tandiu que
datant l'61é derntie'ralile Celux quai il'étatelitt tas
matladte, ineclaietit. Le recilificat suitvtnt fait foi
de ses grandes vertu eniratives;

Dr. 'Townseid:-Ciecr mntsieur, deux le umes
enfants ontéti guéris de lc cdyrteri etde la ma-
ladide l été pîr 'usa;e île itre Salsepareille.

'ar étaiituréide 15 mois etl'aurede 3 ans. 1Is
étaient faibles et les docteurs en désespéraient
Quand le Mcina nors apprit qaule nous allions
perdir nos enîiul je résolus td'asuyer votre Salse-
pareille si renamadîse mais iaqlIu1iel lej'avaai, peu i.
confianceV itc quc'onu nniitonce tant île mauvaises dro-
guies ; mais nous sonmuies bien reconnaissanis i-
vers ceux qui in tilt conselé c Pe age car ji- suis
perseuad tique c'est i ce retuède que nous dtvttilou
la vie de nosuxtlciiaenfauts. Jtéeris ceci pour it-
,gager les autres aàs'en servir,

Votre etc.
JOIIN WILSON, Jr

Avetue Myrtle, Brooklyn, 15 sept. 18-17
ASY'E DES ALIENES.

Jactes CuinEC Ker. l'uudsti csartiian c;
'asile. Blac lls Ilandeut celui dont il tnst qtes-
tion la leie suivrane :

1111 UJMA1'Ti2SME.
'N i ei utn uiéioI eutre les quatre miII, et au

deà ique la Sidsepar le dTownised ialoptirés:
Elt' iuérit les cas ie mullallies chromqlîlitts lI-t

plusincêvtér'ées t
Bl3a veliIsand, 1-14 Setli. 1M7.

Dr. Tovstend( :-Cier monsieur, J'ni soimfort
terrilenient petit neuf ars de Rhumtcime;
je , pus nri netticr ni iiriir ni travailler peutdant

un temps eonsidérable, j'éprouvais les plus îrc--
ses sufiflrances et mes ivembres éta.iient c-irlés, j'ai

ctIltoyó quatre bIuouiieilleda. vinite SalIs-par-ill' -t
et ci es mlî'onît lait pour plus le mille plastres i
tienu. Je ils alct-iupî mieux. Et même je cii

entièrement guéri. Vous poutivez luire usuge t-de
la présente laits Iitttérét de ailligés.

Votre etc.
JAMNES CUDII.NGS.

AUX DAMNES.
L.A SALSEPAREILLE DU DOCTEI:lt

TOWNSEND est cii igrande iLveur ptrml
lamnes. Elle le-s soula ece cruelle; sutfrae-.
leur donneunt iau 't int et leur rend l'esprit tc;i t
et dépot. Nadtame Parelr nous a transris lic let-
:re mivante:-.

South Broolyn, 17 Août I184l7.
Dr. Tuwendîvu-itt :-Citer mnsci-ur ma fratmmni'

a botiffe d'une manière si enrtwel td laDse1p) .
ldî'u lérangemtc généial le sistmgnnuis
leIsio.ns qu'eit'll alltit mourir. Les léci.a ut-

pouvaîî-nt ctmbarttre la utialdie et elli' st-tait ttret
'tans aticui dilte sije ie lui avais fait pre-idire ,-

voitre Salseprrille. Elle lui a certainementN sauvée
.n vie. F.le est presqIe guîérie et retîuîe rapi-

iemnat les forces et la saité. E!le en continiue
l'usage.

EL1IïA AlRAîl A M.
INCAPABLE DE N ARCIIER

On ne leut mettre en douta c ne la Fal areiL!e-
dit . TowneiLcd soit le mileur remelet [:mir les

muitctaies de femiit aDes miliers 'le 'i-r..:tnr's
faibles et dlébiles cuit été ramienés à la saitt é it gué-
ries ie ces maulies auxquelles leis daitici ont
sujettes-

Nev-York, 23 Septembre IS l7.

D. Tovsr.sx :-Cliver monsieur: ma f-mne
était malade depuis un ait des diverses ivaMiIeie
Itaxqtul6e lea femmes sont expiTosés ;clle était ci
trule et ai siouiraute qu'ià la tt elle ne leuait
tphs msarcher a;ile étant débile cornen elncufat

orsqui'elle commença t fl'aire usage et mr Sare-
pa r-îles et immliatemient ses fîtrces revinrent a

douleir Pl'aandonnèrent et aprns tt lit rs
q ie iuteilles elle guérit cmp,tte<t, -

tCtw arc guérisonpet a e s-inuilire- jdci aitv-mcc
i fait e en la publian t . Elle a'fait cat' de bea-

coupi d'atrc remtduees chqui ne lui avait-nt procuré
aucun soulaguement.

Votre etc
JOIN tll.1LEN,

67 'oifolk Str.
DISPTpSIF

Nul fluide ni reiiede découertj'usqu'ici ni res-
aemrblent autant au:t eflts du gastrique et à cI stîi.

te oir dcmu lesr ts aliimîent et récofitirter
les urganes digestifitque cette préparaltio I Slset
pareille. 111! guiiùrit positivement lu les cIras de
l)y.spepsie m mte ravts suchroniques.

Département des lanques Albany 10 mai 1815,.
li Tow.sr. :-her mnsilur :-J.ai étcl

f!igc pendant plusieurs années de dyspepsic insus
eou- npe les pued atite. accompagnée d'aigreur.

I'etttc ti lu perte ie l'aptpétit, l'abtltieiet ett
'uni'grane avrion ointre toutes m iie(pere dnour-

ritire, et pndant ds es seruines etntireel ne pour
v'ie un gariler qu'ue'lnepi-ite partieal mais 'atmc

J'-eyai dces rmdes ordinairTes mie sans efet.
tit m'ngagea il y a environ deux titoiIl essavr

de votre Extrtittie Saîsepareill 'et,je dois le dire,
avec leu elt confiance c;îmisapres en avoir em pl-
yé près de deux bouteilles 'appétit nue revint et
mion abattenuî-ît cîsta. Je re a ndt vivemet

P'uîsate dcce remède a ceux qui sont affligé Comme
je Iai été.

oIreetc.
MI. W, VAV ANrDT.

Se vucti i Qutélîmc Cie
JOS. IOWLES,

Situe médicale, de la aute-Ville.

Salle de PlInt tic, Srr e frer, i dle r'Int li

Sf110EIAUETTF
l u nicte, St. rh , rie s, , 'allie. VI

rue Grait.--QuiIec, i6juin, 194, . -a-vu

MrCe journai paraît deux foi raMards itcitidîsIla l a t-Il l e tn, P lis
Comiereitl eh Littéraire. Il t asp
nonces. Prix: $4 par ancae.a

MiL)n s'aIbonne Il QUýbc, chez-eatj- vica it Qudec. er..leueMTtlicti. Etclviculiltitdîe ClaustIier

Noîlvc]]e Etblii;semelnt d'Jl oric •r~

- D. FERGUSDN,
rI'RLOG(ER E',T iJOU'Epe

mele public ('11 aQu'il
evoir paurruei!eru arriya s E

soriuiilt lmcet l r ari de iottr la s
et iraîteaies, il le-'r.,' - ulte, ltaclék ..îc.
tal, o utr'ei d L., pi e T, ic t

tcIks fitais de taise ni tlprè- cat rt rouvîac itrilo î,tilc ut niMttttet ,t a t .
t lu t 'lé etu ettt 'li tctqui scciront eca,

dc.ruà l poilt pt

.,. F'. ayantt e: vasan d'ucquér it

étabbssemento de Qué e, oN.réîalilî enièresl antéts, irm par r1 on n-Itl,

lcessaot mtériter une paratron
SI. 'Toutes cîp(e M di ocr T

nevttua'éese t réptiésses r eiani tt ct
termces ittdércts,

Qnébrc :1 J uuin 18Pi .

l'-lti de"I- la .ef;L riu de h la ? i c

ttois f.i piar s-uiie.l L'N(. 2-;Lli r

,.V x ut I T l etaq
1 ute onl.aine, .t rt et.

que ouze ChetinN' C 2 ie. r.r arr
(t-itre hls fraisde aosi..) ' lya iat r c uic
4 tpraielb mois ldu somc -
ui n e coF nrmero ,t p uà l -tt cord ut
I m ntti uitu 1 ' uth e . paye:iv l a f. tL.

lil p ti t e r

MI Pann'ée,recvroontxk :jo : graist aci.w

r c Cuxit lui veulcnc it d :er r't ti ct.
d'en donner zavis un.1 n .1 aint Lh.,I.ldu tun eSI.
et dl- ,ayer ce. i

Dr ie reçoitpias dei: uscitpi n pur.cttl airs 

To' es i r lttie s t, e t c, t
étre adIrelMmO, (ian l e 1ot)à STÀx p.I,

Dri trç', Pro it ie .itr tl titre rat - i r
' Ptie e cuiu , -n ,ltilîa5 t - . cri

PR IX DES ANNONCES.

flur eh ; a'c-dl'a .................-
Chat u .mertionl su l uente........... 

Pour dix acse u
Peur l:t î, lgneeiccicIite-------------...... -

cfl 1 w tearti î r.
efI ero't LIjq àam ouraI e

4s es mis etp cru Ptd.ic cnadien.

f NOTRE LIGNE."

AMES O'CONNELL, Irlandas philantrope
o de QuéItibec, ayant sci lonie Il., f ttr ti

de la lir du Penleten mat d'acheter le lateau
i vapeur Bta m;etw cimte lt tmI i rt ce
batdlns t cqt cnvtmbh., m ue ilch:mt

tîturv _ : -illîu . cdit tun' vt't p ý1a l il t. c1.ê
nu nagau àvapeu, le anh I, e sssignós

ttutVttt' ttofltpTiié CSSS clt'taItttibu sres'tif i i.r aiter.l1 %,it - t , obeir unef ex-
S""nu nîytr ,'cwt't'ion qit'il a suivte

p td t aLotit,:,lborren
L, t r r, ; ' . rp.at a a tt

tolTTA i . iarariser le plM b.. 1.ru dl:us le
-ls trpi\imi es

te rtduir a,,, m iton. ( ('t -lec
piiii rque r,ým-gnés aident

-u I "n u I 4.e 'n d(1, la.lparit qu'il,at .ata lalts d A , il navait Iusi
quequi que Ci soi: cntritmé et t ablir.

.. am 1 ioni t ri. dons. :U prts. Ces der-
.t LrtOs. si on lexige, par hypothèque ei

'a iaIetu'ilu atean. E
Quélc, 5 mars 1M..

T tE Stuié aT ablui temporairement son Bu-
r dansI. l I htt -e la maon occupée par

.MM. J. 4 0. C a te, e la FabritueNNo. 12.
J. CRENAZIE,

Avce t
fi Sptemtre lSiS.

EXTRAM1T COM 1 PO S DE

S ALEMME, ILLE .
) D 0CE 'LE U R T 0 W N S END.

t c.ra~t ct mii en bttejries d'une pinte
il r:tt 'sx is mteilleutr mtarchét, pluts agtréale et

arantisupérieur i tout attire vendu jiusqatt.ii pré-
'ent. Il guérit lks tmaladies sat are vtmir.

putrgerT atiaiblir ni déranter le patient et il
est articutlièreent favorable comme

t DDtcer. D '. ATOatN1 E,T Dr.'1vEn.
La crande bittitcl et la (u1pèririté di cette Slls-

i.c:ille sur tots les autres remldeu et qtue tout
cin extirpant la maladie il donnc de la vigueur au
corps.

SOIN DE LA CONSOMPTION

lON.NEt t:s .ORCr.S ET 'UTGER,
LA CONSOMPIOJPEUT SE GUERIR.

La Bronchi/c. Consemjton, la maladie
d/tu pouic, le Rlwme, la To1r, lcs]Cetar-
rb'.t. l'.'Lt/trc, le Cjrr/cment cd

Sanqf, le aI e Poitrcin . l San,
qui S. porte Ila ttr, les Strurs

-Proüldes, ane Er adoration
dliÿ icic n itrop t ,ondte t

les daîtleUrs de Coté, dIe,
ont été guéries et peu-

vent c.gté-rir'
Il r n a lmais u ni remde qui réussise aoui

tien datte lte 1 c-us i.aepér1 i conmtiont qttu'celuti-ri ; il cttoie et cotnide le sysame et pu-
ir guLtrir les uslrres iirek ptnis et les pa-

tetsttL rotrouvent gr4dntueleti Jeur force et leur
santé.

SINGUL1ER CAS DE CONSOMITION.
I se passe rartmeent inm our '. qunt aren-

ut' qauti igrand inotîtître i . Ject,.i. ot été
guérir par aae. :e la ila lser:ilit t!:i I- Toitt-
sen. Nous avoc reçu dernièrement de qui soit .

Docteur Townsend---Chte- mtonieur : 'ai été
mIllité pendant lem demsrItcières ait c d'une

dialité générale et d'Tme netimption n-rvetire
mu dernier digré et jen'epèraI Lpas iegagner tes

fnrees et :ma santé . Altrésa-ndior été octc régu-
r ienicct parl(%, atiprlut av titi gu

bire'au de santé die Nvw-York et ailleurs, t avoir
déenslt presque toutes lme épargnesi à Lcherclecr
a gtérison, et ayantentendrit pcr dan queir.a
ournaux du votre alnepar le, je rétus 'en

raire lrsai. Aprcs etn avir em cployil uix. lboutiîl-
es je trouvai qu'l m'avait rnnstîliabltnent tn-
acéó et j'allai vous voir à votre bureau ; d'apr es

otrtati' in enntintuai Ltt mutena rem-rcie imi-
cèrtment. Je contirc à prendre la ,itewptar-ille

l"t lepiî qtuatre mtii ai puc vaquer à mes aff.îires,et j'espare par la b llidi ti cu et Piwtu
de votre Salepaeille rioutiimer nii b-tnne sauté.

uri t dpa es énmce de toius ceux

CIIARTES QUMBY
signé et assermcnil devant moi a Orange la

2aolit 113417,
CYRUS BALDWIN.

lug de paiL.

1

"TE

CRACHIEMSENT DE SANG.,,;;~ARISI
Lisez ce(ui suit etdites que la Consomp t ion t

tueurubiocis iolepiuvet-, l'- , .. Ru Miiar, Hue tIlIle
Dr Ttcsend NeIv-l'ork, 23aLvril 1847. Va ch Iez MI. ciji.

Dr Towvnsend.-Je crois vraiient que votre
Saalse r nrîill la va vi.parl'intercessioncde Québec, 6octobre,84
la proidce; P'v sei depm pluieursiannées
un rume trèsgrave cuit empirait de plus enpins. INSTITUT CANA IEN DE

la fi je crachais e je transpirais la nuit, je
m'afllb waje maigrnssais enfin je croyais mou- APPEL AUX ARTIST
rit bientt. je n'ainemployé votre Saîseparelle -ANS
que bien peu le temps et'j'da déj.i éprouvé ul* et
nieux senctile et ;surprenant. je p uts maatè- ' ./UX OUV12/ERS
nant marchler et faire le tour de la ille. Le cra-
chenient deBang aicess ct la toux m'a quitté. INSTITUT CANA DIEN de Qué,; f
voisutouez imaginer :coiîbien je ,oa& s.s re- depmaieques jours seulement n

coinossalt de ces résultats. otre obéissant ses plreiires séa s régulire. l.,.
crtieurs., unt, iinstitt Cnîpte d 'japres de 300uM.RUSSELL,- set sous peu p]ourrmi leur offnr ca t

6'> rue Catherine. grande Bibliotioqae qu'il doit avIgI' 4
der citoyens de cette ville. t

EXTINCTION DE VOIX. Puis ce.IUjoutrnaux taitdu Pay quedt,
rtetràtificat'i-arinx ontéPhistoire simplegor vontbu pre nciilest aur les tallec' l

maisvruic de grande souffrance et de leur soulage- un change de naissances uiles Il
tment., Il y, a des nilliers de cas ,semblables dans mutuell, c et 'istrut
cette villectaBrooklyi'et cependint des milliers An-risA setjt n"a cs fé re, nPel
de parent% laissentleurs enat péir, de pleur le à parter atec lu i Qavantge e qallcct

se lasser troicpr ou pour épargner quelques che- geav e dePassci
is '

1

I.tir <lin-n normgeif nu

tilt 1 Joturnali. uot itori c(' par rntà, . Ti 
les tr;;tts, e à en dtti-nnr tae.

crtal,..............l. IE. Lt-alie. ct-
Trn R r . .......... P. M r . .

' n tiisny.. ............ . U n L' ,
it rrooke ,............. .u. V.:t-. (' r,

ia f t tl,.................. t r. l' bh -t'h n i .
Poire c iry i.............. 1 'ulT iM 1ul r

. .9T, ..na . n aî.... .. . r ., Ky (let......................... 1'. I - lu . C- r. a rX

N.L C/'rks,1tv. u-yer.). Lia. Lai c -c m111ie re................. il. Iy. t uy c
Rimonitýi ................ J m lutin ht r., la .
St. l.uSimonIi................- C s. I.,,.î I an. ,j r

l"i-a iupt ort.................. Mr. l'abbi r i.
(leauc-i her.......... h. V L.r'e f. 1'

J1 bii e.......... J. Filtevnu,éc. . .

Mi. Kstae, (cit.)- Dm., ci-in.
St. tJan tI-Jly...... L. Z uval, (er, CaP

ala ,.................... bM r. cabbhé a
St.', Fran-,(---.-:----/.1 .ili. phutlu'
SI MI'irAid .. ,............ 1' l ti r A .

S.Iu i , (en 'a u)t.......V. F.J r,éri .

Se Auoch des .Aulrel ç ...... l . TnriW..
Rivière du Loufp. (en h).J c Pu IAi
SteE . y , .................. .... M r. . jt e tE .

T o -itl ................... ceF"r a

BuREAU DU ICUtltA o, 1. 1, RUCE-.FMl


